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Un quiz 
d'été pour 
Lap rade 

À UN PRIX MOINDRE 

Serge Lap rack* s'est à peine remis de sa grande tournée du 
Québec effectuée à l'occasion du Téléthon qu'il repart en 

tournée en fin de semaine pour commencer les enregistrements 
d'un nouveau quiz du midi à Radio-Canada qui remplacera Bou­
bou pendant l'été. Titre : Le Grand Circuit, qu'il ne faut pas con­
fondre avec Court-Circuit, le nouveau titre que l'on donnera à la 
série Pop-Citrouille lorsqu'elle commencera sa carrière en heure 
de grande écoute le dimanche soir cet été. Décidément, les ti-
treurs de Radio-Canada veulent absolument semer la confusion. 

Le Grand Circuit comprendra cinq jeux portant tous sur la sé­
curité routière. La tournée commence à Trois-Rivières la semai­
ne prochaine. On enregistrera 65 émissions de 30 minutes dans les 
cinq prochaines semaines dans cinq régions du Québec. Beaucoup 
de boulot, mais on sait que Serge Laprade a de l'endurance : pour 
le Téléthon, il a passé 3f> heures sans dormir, et il avait toujours 
Pair frais à la fin de sa performance. 

On se souvient que le dernier 
quiz animé par M. Laprade à 
Radio-Canada. Laprade Pop, a 
été retiré de l'horaire avant la 
fin de la saison il > a quelques 
mois à c a u s e de se s c o t e s 
d'écoute trop faibles. On avait 
commis l 'imprudence de le ca­
ser les lundis soirs après Télé-
Sélection, dont les auditoires 
ont chuté ces deux dernières 
saisons, et contre Michel Jas­
min, dont l'auditoire a chuté 
q u e l q u e peu ces d e r n i e r s 
t emps , ma i s pas assez pour 
permettre à îa concurrence de 
relever la tête. 

Ce qui laisse songeur vis-à-
vis hi saison prochaine. On sait 
que Michel Jasmin r ev ien t , 
dans un style « revampé» pro­
met-on, et toujours à 21 h 30. 
Or, la g r a n d e a v e n t u r e du 
grand bloc d'une heure d'infor­
mation de Radio-Canada com­
mencera à 22 h. On a tous très 
hâte aux résultats des sonda­
ges d'automne. 
Les Génies 10 ans plus tard 

La série Génies en herbe aura 10 ans en septembre et pour célé­
brer l 'anniversaire, on a eu l'idée de retrouver les « diplômés » de 
la premiere promotion, celle de 1973. Pas une mince tâche, les 
étudiants ayant changé d'adresse depuis. On en a finalement re­
péré neuf qui se sont déclarés prêts à reprendre du service et à 
s'affronter dans un match amical qui portera sur l'année 1973. 
Qui sera enregistré le 27 mai au studio 42 de la Maison de Radio-
Canada, pour diffusion en septembre prochain. 

Les « vieux génies » qui participeront à l'émission ont l'air de 
bien se débrouiller dans la vie : ils et elles sont médecins, avo­
cats, professeurs, notaire ou adjoint administratif. 

Hélas, on n'a jamais retrouvé les bobines des emissions de 
l'époque, ce qui aurait permis de comparer les participants à 10 
ans d'intervalle. Tout ça a été jeté, comme un tas d'autres docu­
ments visuels de Radio-Canada. 

On n'a plus la radiovision qu'on avait 
Un lecteur d'Ottawa, le Dr Guy Piastre, m'envoie une lettre fort 

intéressante où il s'en prend à .'utilisation du terme Radiovision 
par CKAC pour définir sa nouvelle série Vie des Stars qui prendra 
l'affiche lundi. 

La radiovision. écrit mon savant lecteur, est une technique mix­
te qui combine l'émission massive d'un message sonore radio-
phonique au visionnement (collectif ou individuel) d'un message 
visuel sur support variable : poster, carte, photos, diapositives 
etc. Un procédé didactique peu utilisé en Amérique, mais qui a 
connu ses heures de gloire en Europe, notamment en France et en 
Grande-Bretagne, surtout en histoire de l'art et en géographie. 

Comme on le voit, c'est un peu plus complexe que la nouvelle 
série de CKAC qui utilise beaucoup trucs sonores pour faciliter 
l'envol de l'imagination de ses auditeurs qui s'imagineront qu'ils 
voient les stars, notamment Marilyn Monroe dans son tombeau... 
Dames Trames Drames 

Un lecteur qui partage ma passion pour les policiers économi­
ques d 'Emma Lathen et mon ennui pour les les excès de sports à 
la télé ces jours-ci (ce soir : hockey au 2, baseball au 10 et tennis 
au 99), m'apprend qu'il existe une traduction française d'un des 
romans de nos auteures préférées (Emma Lathen, c'est le nom 
de plume de deux femmes d'affaires ). Il s'agit de Dames Trames 
Drames, aux éditions Fleuve Noir, dont le titre original était By 
Hook or By Crook. Bien traduit, précise M. Yvon Allard. 

CHOIX D'EMISSIONS 
19:00 CD — Pier re Nadeau 

rencontre 
La navigatrice française 
F l o r e n c e A r t h a u d , la 
première femme à tra­
verser l'Atlantique seule 
en voilier. Une reprise. 

22:00 O © - Hill Street 
Blues 
C'est m e i l l e u r que le 
hockey, le baseball et le 
tennis. On est actuelle­
ment à coincer un usu­
rier. 

HOM4BERÉ¥ÎSÉ 
16:30 O O O T CD 40 — Ciné­

ma sur demande 
«L'Amour descend du 
ciel». 

17:00 O O — Qumcy 

19:30 O O ® CD CD — La Soi­
rée du hockey 

Les Islanders de New York ren­
contrent les Bruins de 
Boston. 

A4 *A * S * H : 
pas facile d'oublier 

E D M O N T O N ( P C ) — 
Les amateurs de télévision 

n'ont pas été les seuls à regret­
ter la disparition de la série té­
lévisée MASH. Gary Burghoff, 
une des vedettes de cette paro­
die médico-guerrière, a égale­
ment été affligé du sort réservé 
à cette comédie. 

Le court et replet acteur a 
passé sept ans en compagnie 
des a u t r e s p e r s o n n a g e s de 
MASH, jouant l'innocent et ami­
cal Radar O'Reilly, l 'homme à 
tout faire de l'hôpital militaire 
américain. 

Burghoff regrette surtout de 
ne pas avoir été de l'épisode fi­
nal de cette série qui a établi un 
record de longévité à la télévi­
sion américaine. 

«J ' a i offert mes services», 
dit-il « mais le tournage de la 
dernière émission a coincide 
avec une apparition que je de­
vais faire au théâtre. » 

Burghoff affirme que MASH 

fut une expér ience précieuse 
pour lui et qu'il conserve un ex­
cellent souvenir de ses compa­
gnons de travail, à l'exception 
du directeur Jackie Cooper qu'il 
jugeait hautain. 

Quant à un retour de MASH, 
l'acteur américain — qui était 
de passage à Edmonton où il a 
joué dans un théâtre local — n'y 
croit pas trop. Il dit avoir reçu 
des offres des trois grands ré­
seaux américains pour partici­
per à un « After-MASH », mais 
qu'il a refusé, comme ses an­
ciens partenaires, à cause de la 
piètre qualité du scénario. 

Un de ces réseaux, toutefois, 
aurait soumis l'idée d'une repri­
se de MASH, en permettant aux 
pro tagonis tes de la s é r i e de 
poursuivre leur carrière dans 
un hôpital pour anciens combat­
tants des Etats-Unis. Tout ça 
n'en est encore qu'à l'état de 
projet. 

Le CRTC ouvre la porte à un 
second type de télé payante 

OTTAWA ( C P , 
UPC) — Le Con­

seil de la radiotélévi­
sion et des télécom­
m u n i c a t i o n s c a n a ­
diennes a invité hier 
les entreprises de ca-
blovision à lui sou­
mettre des demandes 
en vue de la diffusion 
de programmes spé­
cialisés, ouvrant ainsi 
la voie à un second 
t y p e de t é l é v i s i o n 
payante. 

Si tout se déroule 
selon les prévisions, 
des canaux spéciali­
sés clans les nouvel­
les, les sports, la mu­
s ique , l ' hyg iène , le 
mu l t i l i ngu i sme , les 
programmes pour en­
fants ou autres pour 

raient être offerts aux 
a b o n n é s du c â b l e 
dans le c o u r a n t de 
l'an prochain. 

Ce service fourni­
rait une alternative à 
la télévision payante 
p roprement dite, et 
coûterai t considéra­
blement moins cher 
que cette dernière. Il 
serait financé par la 
publicité et les reve­
nus é m a n a n t des 
a b o n n e m e n t s . ci 
pourra i t ê t re vendu 
p o u r le prix du 
service de câble régu­
lier. 

Le CRTC a précisé 
qu'il visait ainsi à sa­
tisfaire les besoins 
d'un auditoire spécia­
lisé, soulignant qu'il 

n'accepterait pas de 
demandes portant sur 
des programmes d'in­
térêt général, comme 
les longs métrages ou 
les p r o g r a m m e s de 
variété offerts actuel 
iement à la télévision 
commerciale ou à la 
télévision payante. 

Bien qu'on n'ait pas 
précisé la façon dont 
ces canaux seraient 
transmis, tout porte à 
croi re qu ' i ls seront 
distribués aux entre­
pr ises de câble pa r 
satellite. 

Le CRTC a laissé 
entendre qu'il n'avait 
pas encore décidé du 
coût de ce service, des 
normes régissant son 
contenu canadien ou 

de sa contribution au 
développement de la 
p r o g r a m m a t i o n do­
mestique. 

Toutefois, « la natu­
re s a n s c c s s i ' p lus 
concurrentielle du do­
maine des communi­
cations » l'oblige a n 
quérir des demandes 
de permis de réseau 
pour distribuer la pro 
grammation a l'« < bel­
le nationale. 

Les entreprises qui 
soumettront de te l les 
d e m a n d e s d e v r o n t 
prouver que le service 
envisagé renforcera 
le système de radio 
diffusion existant, ac­
croîtra la d ive rs i t é 
des p r o g r a m m e s et 
encouragera une pro­

grammation de haute 
qualité en fournissant 
de nouvelles possibili­
tés aux producteurs 
c a n a d i e n s . Les de­
mandes émanant de 
stations américaines 
se consacrant unique­
ment aux nouvelles ou 
à la musique ne se­
ront pas acceptées. 

Les demandes de-
\ ront 61 re s o u m i s e s 
avant le 1 juillet. 

Le CRTC ava i t 
tenu, en novembre et 

décembre d e r n i e r s , 
des a u d i e n c e s su r 
l'opportunité d'ac 
Croître les se rv ices 
fournis par le câble. Il 
avait a lors été avise 
que la d e m a n d e 
n'était pas satisfait»', 
et que certaines per 
sonnes achetaient des 
d ispos i t i f s oné reux 
destines à capter les 
Signaux transmis par 
satellite, afin d'obte­
nir les p rogramme^ 
qu'elles désiraient. ' 

La scène, 
une drogue 
pour Pierre 
Lalonde 

(PC) — Quand il 
étudiait dans un 

collège de Long Is­
l a n d , p r è s de New 
York, dans les années 
50, Pierre Lalonde et 
quelques compagnons 
de c l a s s e se pla i ­
saient, en amateurs, à 
reprendre sur scène 
des comédies musica­
les à la mode. 

Une fois où il avait 
chanté dans South Pa­
cific, raconte aujour­
d'hui l 'animateur au 
canal 12, « les filles 
étaient après moi un 
peu plus que d'habitu­
d e . « P i e r r e , you 
sound just like a re­
cord ( Tu sonnes com­
me un disque) » qu'el­
les m'ont dit. » 

Voilà comment ce 
crooner, fils de croo­
ner (Jean Lalonde), 
a eu la morsure de la 
chanson. Revenu au 
Québec, plus précise 
ment à la station de 
radio de son pere, à 
Saint-Jérôme, il fait 
ses débuts d 'annon­
ceur. 

Devenu chanteur de 
« la bande de rockers 
de la salle paroissia­
le », il a ensuite l'oc­
casion de faire enten­
dre une bande sonore 
à Donald Lautrec qui, 
impressionné, l'incite 
à a l l e r e n r e g i s t r e r 
chez Apex. Cette com­
pagnie a été une pion­
nière du disque qué­
bécois avec Ginet te 
R e n o , L a u t r e c et 
Pierre Lalonde. 

Puis, un passage à 
CJMS c o m m e dise-
jockey l 'amène fina­
lement à Télé-Métro­
pole où l ' idée ava i t 
fait son chemin de re­
courir au « lip-sync » 
( synchronisat ion du 
m o u v e m e n t des lè­
vres) pour une émis­
sion de palmarès du 
disque. En 1962, ce fut 
la naissance de Jeu­
nesse d'aujourd'hui. 

« L'honnêteté, point 
final. » Lalonde n'ex­
plique pas autrement 
le s u c c è s du show 
qu'il a présenté pen­
dant une dizaine d'an­
nées. 

Ce fut d ' a b o r d 
l'honnêteté des diffu­
s e u r s , souligne-t-il , 
pu i s de tous ceux 
a y a n t c o l l a b o r é de 
près ou de loin. Cha­
que semaine en effet, 
avec les vedettes qui 
venaient pousser leur 
d e r n i e r 45-tours en 
lip-sync, Lalonde pré­
v e n a i t l ' a u d i t o i r e 
avec la formule con­
sacrée. « Il n'y a pas 
de musicien en stu­
dio. » 

Il est vrai que Télé-
Métropole a v a i t dû 
s ' e n t e n d u e a v e c la 
Guilde des musiciens 
c o n c e r n a n t c e t t e 
petite mise au point 
rituelle. « Mais ce qui 
au départ devait nous 
ennuye r est devenu 
un gag pour les jeu­
nes en s tud io », se 
rappelle l 'animateur. 

C'était en direct et 
il arrivait parfois de 
petites erreurs mais, 
« à cause de cette hon­
nêteté, on nous par­
donnait avec le souri­
re ». 

Le g e n r e d ' é m i s ­
sion, qui. est au fond 

un véhicule publicitai­
re pour l'industrie du 
d i s q u e , e x i s t e tou­
jours à la télévision 
c a n a d i e n n e -
française. 

Mais Lalonde trou­
ve qu'« elles ( les ver­
sions actuelles) man­
quent de coeur, même 
si la forme est là. Au­
cune ne va marquer 
une décennie comme 
l'a fait Jeunesse d'au­
jourd'hui. C'était une 
émission qui plaisait 
au public, tout simple­
ment. » 

Lalonde a beau tra­
vailler pour un vaste 
auditoire dans les stu­
dios de CFCF-canal 
12, il n'y a rien com­
me les spectacles sur! 
scène. 

Y, N 

Le film le plus drôle 
de Tété dernier 

prend l'affiche en rappel 

eh 
Vous serez ravi de le revoir! 
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l'atelier continu 
1200 est, Laurier — Té!.: 270-1178 

LaCité 1 
3 5 7 5 AV D U P A R C 8 4 4 - 9 4 7 0 

CHATEAU 2 
S T - D E N I S & B E L A N G E R 2 7 1 0 2 0 9 P L G R E E N F I E L D P A R K 6 7 1 - 6 1 2 9 

3® i > 4 
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PIUS : 2e film ou CHATEAU, LAVAL. 
VERSAILLES ET GREENFIELD 

GREENFIELD PARK 2 

LAVAL 1 VERSAILLES 2 

TÉLÉ-GABLE 

> 
Les émissions à ne pas manquer 

TVSQ 25-15 
12:00 

LES QUILLES 
Tournoi «Champion» de peti­
tes quilles par équipe pour 
professionnels. Participants: 
Jacques Thomas et Robert Au-
bry VS Daniel Lemaire et Fran­
co Fumaria. 

TVJQ 26-20 
TÉLÉ DES JEUNES 
C9:00 COUREURS DES B O I S 

« L e porc Epie» 

09:30 PAROLE AUX JEUNES 
Les l ieu» de rencontre. 

10:00 DÉUCES DE GOUTATOU 
L'art culinaire. 

10:30 SCIENCE ATOUT 
11:00 PLUCHE ET BRINDILLE 

Les verre» qui chantent. 

11:30 AM STRAM GRAM 
U n arbre a décorer. 

12 00 MAG 26 
12:15 P I R û U L i 

Mot ionnet te». 

12:30 GLOBULE ET ROBINET 
• Sa ty re de . . . » . 

13:00 SERVÎCE SECRET 
Panne de moteur. 

13:30 TOPINO 
L'arr ivée à Douvres . 

14:00 COURT MÉTRAGE 
• l a pot ion magique» . 

15:30 GRENIER SOUS LA MER 
Les manchots appr ivoisés. 

16:00 MIREILLE ET ARSÈNE LAPIN 
Le l ion 

16:30 GLOBULE ET ROBINET 
L'anniversaire de Robinet. 

17:00 MAG 26 

17:15 ZELTRON 
l 'énergie. 

17:30 LE P E T I T DÉBROUILLARD 
l o i s i r s scientif iques. 

18:00 MINI FEE 
« U n peti t chat p e r d u » . 

18:30 COUREURS DES BOIS 
l e porc-épic. 

19:00 PIROULI 
19:15 ZELTRON 

l 'énergie . 

19:30 SOURISSIMO 
Mini -opéret tes . 

19:45 LE COURRIER DE MIREILLE 
20:00 A VÀNT-PREMitRE'CINEMA 

Volet: « P r i m e u r » . 

20:30 PARLONS MAGAZINES 
21:00 THE GROWING YEARS 

Le crcitsoncc de l 'enfant. 

21:30 LE PÉROU: HIER ET 
AUJOURD'HUI 
Saint T o n b i o de Mogrovejo. 

22:00 FANTAISIE 
U n e collection de petits cochons. 

22:30 CONFÉRENCE DE RAY 
VINCENT 
«Qu 'es t -ce que l 'equiHbre?» 

23:30 LE SON DES FRANÇAIS 
D'AMÉRIQUE 

> 

TVEQ 24 
18:30 

MONTREAL INTOXIQUE 
Quels sont les effets des 
déchets toxiques sur la 
santé? Karen Missing pré­
sente les aspects généti­
ques et psychologiques. 
(Production UQAM.) 

TVSQ 31-15 
TÉLÉ DES SPORTS 

07:30 LA BONNE HABITUDE 
Le condit ionnement physique, avec lo col­
laborat ion de Kino-Quebec . 

08:00 LES COURSES À BLUE 
BONNETS 
Présentat ion des courses du lundi 

08:30 LE DERNIER DROIT 
L'actualité dans le monde des courses. 

09:00 HOCKEY COLLÉGIAL 
L e s é l i m i n a t o i r e s du hockey col légial 
A A A . 

12:00 LES QUILLES 
Tourno i « C h a m p i o n * de petites quil les. 
Pari..- Jacques Thomas et Robert Aubry vs 
Daniel Lemaire et Franco F u m c n o . 

13:00 MANIC DE MONTRÉAL 
D u stade O lympique à Mont rea l , le Ma­
nie reçoit les Ro*»d.e» de T a m p a Bay. 

15:00 MODELES REDUITS 
l e s autos de course. 

16:00 TÉLÉ-BILLARD 83 
Tourno i « B i l l a r d Canada» au jeu de huit 
P a r t . : G a s t o n L e b l a n c v s R a y m o n d 
Plante. 

17:00 JOGGING AGROPUR 
• M. Phi l Latul .ppe le conférencier» 

17:30 LES COURSES À BLUE 
BONNETS 
Présentat ion des courses du mercredi 

18:00 LE MONDE DES COURSES 
Tr ibune téléphonique animée por Robert 
Ara l . 

18:30 MANIC DE MONTRÉAL 
Voir 13hOO 

20:30 LES QUILLES 
Voi r : 1 2 0 0 . 

21:30 LE DERNIER DROIT 
L actualité dans le monde des courses 
avec D o n a l d P inard . 

22:00 TENNIS 
Par t . : Chr is t ian Lambert vs Andre Lam­
bert . 

23:30 LES COURSES À BLUE 
BONNETS 
V o i r 1 7 h 3 0 . 

00:00 TÉLÉ-BILLARD 83 
Tourno i « B i l l a r d Canada* au |eu de huit . 
P a r t . : G a s t o n L e b l a n c v s R a y m o n d 
Plante. 

01:00 BASKET COLLÉGIAL 
Championnats collégiaux A A A . Féminin 
(Or : F inale) . 

03:00 MANIC DE MONTRÉAL 
D u stade O lympique à Mont réa l . Le Ma­
nie reçoit les Rowdies de T a m p a Boy. 

05:00 MODÈLE RÉDUIT 
l e s autos de course. 

06:00 LES QUILLES 
T o u r n o i « C h a m p i o n » de petites quil les. 
Por t : Jacques Thomos et Rober t Aubry vs 
Daniel l e m a i r e et Fronco Fumar ia . 

À 

â 

«Johnny à Dennis à Alfred», un vo­
let ouvert sur lo vie quotidienne des 
«Acadjuns» de la Baie Ste-Marie. Le 
son des français d'Amérique à voir 
sur TVJQ 26 à 23h30. 

Pour lès régions qui 
reçoivent 3 0 canaux 

ou plus 

CANAL 9 20:30 
DÉCOUVERTE DE 

L'HYPNO-THÉRAPIE 
La science de l'hypnose 
peut rendre certains servi­
ces, selon Denis Girouard, 
dans le traitement de ma­
ladies psychosomatiques 
telle l'insomnie. 

Pour les régions qui 
reçoivent 21 canaux 

TVJQ 20 

19:00 

PIROULI 

Rocayo, aidé de Pirouli, a 
l'occasion de montrer ses 
talents d'illusionniste. 

Ces émissions son» presentees aux 

abonnes des systèmes de 

câblodistnbution faisant partie du 

Reseau Inter-Vision 

Cablevision nationale 270-6161 
Tclecable Videotron 6 5 6 - 2 1 1 1 
Telecâble de la Rive Sud 833 -1920 
Càblovision Haut Richelieu 346-1127 
Transvision Rive Sud 6 5 5 - 6 3 0 0 
Telecâble des Mille Iles 471 -2710 

15 ou 153 s adresse aux abonnes qu 
< 

reçoivent 21 canaux. 2^ 26 ou 31 
sadresse aux abonnes qui reçoivent 30 ca­
naux ou plus. À QUEBEC: «Sports et Loisirs-
est diffuse ou canal 29 «Enfants et jeu­
nesse») au canal 26 et «Cours» au canal 25 
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usa! 

Julie A r e l 
Sf te tac lc 'le Julie Arel present* *u Patriote É Le-
Jr̂ jp-Ou 3 au T mai i artiste qu- s accompagne 
« U t f p j n o lers d'un spectacle essor.Mollement roli-
^••un'est entourée de doux musiciens 
• U " 
• v . 
sa Julio Arel présente au Pa-
™ triote a Lejcune un specta­
cle a la gloire de Jésus. Elle 
H'irâ après quelques chansons : 
J Ce soir, ce n'est pas un show, 
c'est un témoignage! » C'est 
\ rai mais il y a tout de même 
des musiciens sur la scène et 
des personnes dans la sal le 
JI surtout des femmes) qui ont 
Bgyé -a qui reçoivent des vibra­
tions. 

JEAN B I Â U N Ô Y E R 
— 
•Admettons qu'il s'agit bel et 

lù>u 'l'un spectacle mais qui ne 
ressemble en rien à tout ce que 
JinV Arel a pu faire dans la 
ICH^tv Oublie/ la chanteuse à 
surcès qui faisait de grands ges­
tes et qui chantait l'amour faci-

;)pi ma in tenan t e l l e chan te 
Tifinuur de Jésus sur toutes les 
JÛHe^. sur tous les rythmes, as­
sise devant son piano. 

• Elle a tout composé son maté­
riel, paroles, musique, arrange­

r o n t et son unique sujet, son 
'•Unique préocupation, c'est Jé 
;2J\S: Elle n'a chante aucun de 
^èsirneiens succès durant la soi-

; rgè;et ne le fera plus. On repar-
•Jefia iians quelques jours de son 
i^çîmminement personnel mais 
;*reVehons à un spectacle de deux 
. iveures , inspiré par les Ecri-
; -tpres et la joie « d'avoir retrou­

ve la vie auprès de Jésus » . 
I LJVf 'a imeron t ifis? M'a ceepte-
;.rp/if-iN «hante Julie Arel au 
•tout début en retrouvant un pu-
vt2ic qu'elle n'avait pas rencon-
•ftrétlepuis deux ans. Elle chante 
".'jxrrla suite. La bible. Pourquoi 

'^Cju^eher ailleurs? Regarder sa 
;.vi*c\ .('n jour viendra Dans le 
'xHelel Une valse avec toi... Sei-

'Zqncur. 

; • Entre les chansons, Julie nous 
; apporte la bonne parole. « Il y a 
-! ïki i \ ans. ça n'allait pas teile-

':_ mom bien. Ma < arrière n'allait 
*'mjl part, j 'étais près du divorce 
Jet j ' a i découvert Jésus : c'est ça 
* la réponse » . 
• Julie Arel a changé, elle est il-
iluminée, elle déborde et veut 

faire passer le message. On di-
• rait qu'elle ne connaît plus le 
S trac, la gêne et cette espèce 
^(Pàngoisse secrete des artistes. 
• Jésus a pris toute la place et 
Ï£.'est lui qui a inspiré tout ce 

qu'elle a fait sur scène. 
Imaginez la position du criti­

que qui ne se veut surtout pas 
sacri lège. Embarassant d'au­
tant plus que j ' imagine que Jé­
sus n'aurait pas tant souhaité 

qu'on insiste à ce point sur son 
nom. Il aurait sans doute voulu 
un peu plus de discretion. On 
peut faire passer le message 
plus subtilement. 

Probabll ment l'enthousias­
me, l'intensité d'une femme qui 
l'entraîne dans des alléluia! à 
toutes les phrases . Mais ia 
f e m m e n'a peut-être j ama i s 
aussi bien chante et à certains 
moments ses talents de compo­
siteur sont manifestes. Au pia­
no, elle se débrouille sans plus 
et ses arrangements ne sont pas 
des plus originaux mais la mélo­
die accroche souvent et il y a 
p a r d e s s u s tout une éne rg ie 
mais toute une énergie qui ne 
semble jamais vouloir s'épui­
ser. 

Dans la salle, un petit public 
intéresse, heureux de partager 
la parole de Jésus mais ce n'es; 
plus le grand public d'autrefois. 
Il faudra mettre le temps di fai­
re accepter une nom elle image, 
un nouveau répertroire et une 
nouvelle f e m m e . Si d'autres 
avant elle ont échoué dans le 
genre, admettons d'autre part 
que Julie Arel ne fait plus de 
showbusiness. elle témoigne de 
sa foi nouvelle et elle le fait 
avec talent et avec sincérité. 
A v e c le temps, elle trouvera 
d'autres movens. 

Plein d e spectacles 
pour enfants 

JeanBeaunoyer ET CORBEAU CHANTE POUR L'U.N.I.C.E.F. 

Après Vancouver, Edmon­
ton et Toronto. Montréal 

aura son festival pour enfants. 
La grosse machine, les moyens 
considérables. Hier soir, confé­
rence de presse dans un hôtel 
fort huppé de Montréal pour 
nous annoncer le premier Festi­
val International du spectacle 
pour enfants qui aura lieu du 21 
au 29 mai inclusivement sur le 
site de l 'Ile Ste-Hélène à Terre 
des Hommes. 

Neuf jours de fête, 1S troupes 
professionnelles venues de par­
tout au Québec et au Canada et 
181 représentations où tous les 
arts du spectacle seront repré­
sentés : théâtre, musique, dan­
se, mime, cirque, clowns, ma­
rionnettes et comédie musicale. 
Impressionnant. J'ai remarqué 
cependant que l'internationalis­
me se limite au Greenthumb 
Theatre de Vancouver et au 
Theatre beyond words de Toron­
to. De toute façon, c'est bien 
loin Vancouver pour les jeunes 
de 3 à 12 ans. Et puis, les petits 
préféreront sûrement retrouver 
Chabicouin, Fan-fan Dédé, les 
Echassiers de Baie St-Paul, le 
groupe de danse df> Louise La-
pierre, Circus, Dansepartout, le 
Gros Mécano, Anonymus, l 'Ar­
senal à musique et plusieurs au­
tres troupes québécoises qui 
présenteront des spectacles si­
multanément dans quatre salles 
situées près du métro de l'Ile 
Ste-Hélène. Il s'agit du Kiosque 
International, du Pavillon de la 
Suisse et du Pavillon Bell du Ca­
nada (deux salies). 

En regardant le programme, 
on y voit à peu près de tout pour 
enfants. Plus de 17 films spécia­
lement pour enfants, La légen­
de d'Alexis le Trotteur par les 
Echassiers de Baie St-Paul, 
Pierre et le Loup, Zizi et la 
lettre présentés par des troc pes 
de théâtre et finalement un es­
pèce de happening monstre 
pour enfants à la fin mai. On a 
modifié le programme d'activi­
tés scolaires afin de permettre 
aux étudiants de participer à 
l'événement et en fin de semai­
ne les parents pourront partici­
per à la fête lors d'activités fa-
mil l ia les . L'admission est de 

$7.50 mais on pourra obtenir fa­
cilement des coupons-rabais de 
$3. 

Corbeau pour 
I U N . I . C . E . F . 

Marjo et le groupe Corbeau 
chantent pour rien, samedi pro­
chain à la Polyvalente Gérard-
Fillion. Les profits seront ver­
ses à I ' l l . N . I . C E . F . et les billets 
se vendent mal. Corbeau, c'est 
pourtant le meilleur groupe du 
Québec, Marjo, la plus specta­
culaire rockeuse (en forme, elle 
n'a pas de r i v a l e ) mais les 
Montréalais attendent David 
Bowie, Styx, les Kinks, Tom Jo­
nes, les Stones (peut-être un 
jour ) . . . c'est ça le problème. 
Mais Corbeau ne vous coûtera 
que $5. 

En attendant 
Diane Dufresne 

Rencontre innatendue avec 
Diane Dufresne, lundi dernier 
au show de Charles Aznavour. 
Allure punk, belle, souriante, 
elle a r r iva i t de Los Ange le s 
pour un séjour d'une quinzaine 
chez-nous. Elle confirmait un 
show à Montréal l'an prochain 
et ne semblait pas très hot à 
l'idée d'une carrière américai­
ne. 

« Je pense surtout à la Fran­
ce. Aux Etats-Unis, si je don­
nais un show, ce serait en fran­
çais parce que j e ne pourrais 
donner la même chose en an­
g la i s» . . . Aznavour avait assisté 
à son premier spectacle au Fo­
rum, il y a deux ou trois ans. 

Bref... 

Pour tous ceux qui ne pour­
ront voir David Bowie, il y a une 
grande rétrospective vidéo sur 
sa carrière, présentée ce soir, 
demain et samedi au Spec­
trum... Dimanche c'est le grou­
pe « The Divinyls » qui prend la 
relève, toujours au Spectrum et 
vendredi ainsi que samedi, c'est 
le party Reggae en hommage à 
Bob Marley.. . La revue « C'est à 
ton tour, René, mon cher... » re­
vient au Patriote à Lejeune du 

Yvon Deschamps s'est fait le porte-parole du Festival 
en invitant les jeunes à ne pas rater cette première en 
sol québécois. Il est accompagné ici du directeur général 
Jacques Bélanger. 

10 mai au 11 juin, à la suite du 
plus grand succès de la saison 
du Patriote... Buddy Rich, « l e 
plus grand batteur du monde » à 
ce qu on dit, présente son spec­
tacle entouré de 15 musiciens, le 
5 juin prochain au théâtre St-
Denis... 

Au Club Soda. Morse Code ce 
soir et demain... Achetez vite 
vos billets pour le show de Roxy 
Music au Fo rum le 20 m a i . 
Spectacle tripatif comme dirait 
Languirand avec deux autres 
groupes : Man Wihout hats et 
M o d e m E n g l i s h . . . J acques 
Bleau qui ne manque pas d'ori­
ginalité dans ses textes, vous 
propose des chansons-nettes au 
Quatier Latin jusqu'au H mai... 
Pour les rétros, Tom Jones à la 
P D A du 12 au 15 mai. 

Mar jo et Corbeau chantent 
pour l'U.N.I.C.E.F. 

f i r o n i s t e d C / . , ^ 

•à 

Avec M A R T I N T A Y L O R , 
P A T R I C E C A R A T I N I , M A R C F O S S E T 

MARD110 MAI À 20 H 
Billets: $ 1 0 - $ 1 2 - $ 1 4 

Plus frais de service 
Achats téléphoniques par cartes de crédit 
Visa et Master Charge — Tél . : 288 -3782 

Une présentation des Concerts Premier Liée 

tVMruaSl Omw. 

V 

Go**1 

"Tassas» 57 , 
DÈS 

loo* 

to<** 
de 

fAAt 

\1* 

N i * * * 
70b 

S4S 

Voir les Expos au Stade... 

La tentation de Pété! 
Procurez-vous vos bil lets: 
1 ) le service 

EXPOS-TEL* 

2 5 3 - 0 7 0 0 
2) les comptoirs 

TICKETRON 
3) la billetterie 

du Stade olympique 
• 

• 

•hors de Montréal, sans frais, 1-800-361-0658 
heures d'ouverture: 
du lundi au samedi 9h00 à 2lh00 

rir i 
n» "Un triomphe "Divertir, _ 
le... populaire!" Jean Lapointe chaleureux... 'SSriinn 

en connaît deux heures ' ™ o n  

le secrets de bonheur"./ ^ » n e ' 

Incondition-
"Réconfortant, ï?L e m e n t' 

Jean Beaunoyer, 
La Presse 

Journal de Québec séduit... 
Manon Guilbcrt, 
Journal dm Montréal, 

hnprturio JMH Omtdi t Mpfa 

11-12-13-14 MAI 20h. 

Mmmm a u i comptai 
T I C K E T R O N M M -,e<vic«i 

Si Oc n u 12h. à 21 h. Ilhcàtrc NMIenis ES 
1594 rue S t D e n i s • Renseignements : 849 -4211 

p r l i : ' | . i t / 1 2 .M / 14.M/17.00S 
- Ach»i» tél«phoniqu«ft 

par c a r t t t d« cred i t t 
t t l : 286-3782 («MU d * **r*cri * 

M fi 

» / 

Actuellement à l'affiche 
à la Placodes Arts==== 

il cJaulOAvril 
^^ZBJTvril lerwiai 5 

J4.J7Avril 
W 2 0 h - — - 1 

7 2 k ' S A L L E WILFRID-PELLETIER e -12 . -
SJ V) P tAff nrsvm Guirhols: U1-2U2 14.-17.-$ 

K S I 
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CL AUDÇ BRASSEUR «NATHALIE BAYE 
J A C Q U E S DUTRONC «ANDREA FERREOL 

UN FILM DE 

JEAN-LOUIS COMOLLI 

Les Cinémas et 
Ciné-Parcs Odéon 

Les moins de 14 ans admis gratuitement 
dans les ciné-parcs! .- - -

«5^ 
Duitin Moltrnon dont 

TOOTSIE (vsulon française) 
7» film aux Verdun. SlJéfômo e« ctné parcs 

Champloin 1 Jean-Taicn Brouord 1 
524-1685 725-7000 465-5906 
Verdun 766 2092 et Rei à S» Jérôme 

ausu oui ciné-porcs 

14 

O d é c n 1 
655-0692 

sortie (SI Bruno) 96 

Chôteauguay 1 lovai « 
691-1310 622 5555 

PARASITE 14 
(3 dtrr̂ enstons • adm S5 50) 

Mercier 2556224 vlileray 366-5577 
a oo • 9 «G 

LE CRISTAL MAGIQUE 
2« Mm oui Montréo! e» one porc 

Berri 5 266-2115 Monrrôai 1 521-7870 
e( au c-né-porc Bouchervillo 2 6555515 

i 

•oui Newman dons 

LE VERDICT 
2e lilm oui cinéparcs 

Berri 4 266-2115 1 40 • 4 25 - 7 10 9 50 
aussi oui Boucherville 1 Laval 3 
cine-oorct 655-5515 622-5555 

Gagnant de 8 Oscars 
dont le meilleur Mm de Tannée 

GANDHI (yert'on française) 
Version dolby s>e>eo eu Crémone 

Crémazie 386-4210 Brossard 2 465-5906  
«00 

Gagnant de A Oscars 
'jn film de Steven Spretpetg 

E.T. L'EXÎRA-TERRESTRE 
Champlain 2 524-1665 

Odéon 2 Laval 667-5207 
710 Ç 20  

QU'EST-CE QU! FAIT COURIR DAVID 
Dauphin 2 721-6060 720 920  

Gérca Depardieu M.ou Miou et Patrick De*ae»e| 

dora LES VALSEUSES 
Doupnin 1 721-6060 7 00 9 20 

LE RETOUR DE MARTIN GUERRE" 
Berri 2 288-2115 1 2 1 0 2 30 4 5b • 7 1 5 940 

: M E R Y L S T R E E P ~ 
Gagnante de l'Oscar. 

Meilleure actrice de Tannée 

_ LE CHOIX 
DE SOPHIE 

vf SOPHIE5CHOJCÈ 

BERRI 3 I CûRTIER lûUfll |é> 10HCUEUII 2 

*UNO*DDU*Out C »•»•!• A i ) - V ) < 

M a r i a \ 

C l i a p d e l a i n e 

Un film de 
GILLES CARLE 

CAROLE LAURE 
NICK MANCUSO 

C L A U D E RICH 

GMT 

LOflGUEUIl 1 
HACiiONGtfvt i7»74st 

AMULETTE GARNEAU 
YOLAND GUÊRARD 

PIERRE CUKZI 
DONALD LAUTREC 

MARIE TIFO 
PATRICK MESSE 

PAUL BERVAL 

2e film oui cmé porcs 

œrra Moo;iout n-*uiw w\w 

iTflïil 
' I J l K AMMNNf VOIT» :$MHW0 * 

èSS-0691 *5S-06«7 

ClflE PARC LAVAL- HCIIIE-PARC CHflTEÛUGUûV 
auTOtOUII DCS UU'tPiTiDIS 

1SWWU1 422-SSSS 
IMJlUS'AJPONtrAitClH VflS 

CMITIAU&JAT 6*1-1310 1*1-061* 
AUSSI DANS PLUSIEURS AUTRES SALLES OE LA PROVINCE 

(PC) — Un édi­
teur de Montréal 

a obtenu les droits 
français pour le livre 
biographique sur le 
révolutionnaire Che 
Guevara , écrit par 
son père qui vit main­
tenant à La Havane. 

Les droits ont été 
obtenus par Les Edi­
tions Internationales 
Alain Stanké « après 
cinq ans d'efforts », a 
déclaré Louise Loisel-
le, une porte-parole 
de la compagnie. Les 
Editions Stanké au­
ront la charge de la 

Guevara en français chez Stanké 
traduction de l'espa­
gnol. 

« Il y a eu de nom­
breux délais a cause 
de problèmes légaux 
concernant la signa­
ture d'un contrat qui 
serait valide dans les 
deux pays concer­
nés », a ajouté Loisel-
le. 

Un accord taci te 
avait été négocié il y 
a cinq ans, mais « il a 

V théâtre du rideau vert 
direction ywettt bnnd amour mercedes palomino 

Mardi au vend. 20h, sam. 17h et 21 h, dim. 19h 

REPÉTITON 
OU L AMOUR PUNI 

de JEAN 
ANOUILH 

Mise in icmt FRANÇOIS CARTIER 

FRANÇOISE FAUCHER - FRANÇOIS CARTIER 
DIANE LAVALLEE - GÉRARD POIRIER 

, MICHELE MAGNY - GUY HOFFMANN 
BERNARD MENEY 

Cututim vnMiit 
BARBEAU - B0RB0EN 

(cll.rifti 
CLAUDE - ANDRE ROT 

" 46*4 me Si Denn 
Reservations Je i?n a t<Jn _ _ 

Mèiro Laurier sorhe Grf/o'rf < S 4 4 1/93 

LE THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE 

. PRÉSENTE 
EN COLLABORATION AVEC 

LA BRASSERIE Q'KgEFE LTÉE 

DANS CAMILLE ET CYRENNE : 

3 f o c 
i' . DE CHARLES DYER 

AVEC ALAIN ZOUVI 
TRADUCTION .JEAN-LOUIS ROUX 'X 

MISE EN SCÈNE: OLIVIER REICHÉNBACH 
DÉCOR ET COSTUMES: MICHEL DEMERS " 

ÉCLAIRAGES: MICHEL BEAULIÉU 
MUSIQUE : MICHEL HINTON, 

Demain soirée 
CONSOLIDATED-BATHURST INC 

t n m REICHENBACH 861 0563 
-25 60 ANS. RE0UCTI0N 40 - H AVANT LE SPECTACLE 

HÔTEL RÉGENCE HYATTÏ^MONTRÉAL 

ON FÊTE MAMAN DIMANCHE AU TOUR DE VILLE 
Tunique restaurant tournant à Montréal 

m On a préparé pour la fête des Mè­
res un somptueux buffet. Le po­
pulaire ténor Georges Coulombe 
sera présent pendant le déjeuner 
servi à 10h, 12h et 14h. Au dîner, 
c'est au tour du trio Di Marco de 
divertir toute la famille à partir de 
18h. 

Chaque maman recevra une belle 
rose. $18.50 par personne, moi­
tié prix pour les enfants de moins 
de 10 ans. Pour réservations: 
879-1370, loc 207. 

Le dîner-théâtre LES MASQUES 
propose une matinée spéciale 
pour la fête des Mères. Le 
BRUNCH est servi à midi suivi de 
la présentation de la pièce «Eat 
Your Heart Out» à 14h. Une rose 
sera offerte à toutes les mamans: 
$26.50 par personne incluant re­
pas, pourboire, théâtre et station­
nement. Pour réservations: 879-
1370, loc. 558 (entre 11 h et 
20h). 

HÔTEL RÉGENCE HYATT0MONTRÉAL 

fallu des mois pour 
franchir t o u t e s les 
étapes de la procédu­
r e légale parce que 
l'ambassade cubaine 
à Ottawa et l'ambas­
sade canadienne à La 
Havane devaient don­

ner leur accord a cha­
que étape », a souli­
gné Loiselle 

Les droits pour la 
version anglaise n'ont 
pas encore été négo­
ciés. Le livre qui s'in­
titule, Che mon fils, é-

cril par Erneslo Gue­
vara Lynch, sera pu­
blie cet automne. Il 
contient des photos de 
Che ainsi que des let­
tres que le révolution 
naire avait envoyées 
à son pere. 

LE CALENDRIER DES ÉVÉNEMENTS 
l a p r e s s e 

a u 

I 

L'Emprise 
Voyage ou bout do la pour et du désir. 

BERRI: 1 35,4 10. ô 45.9 10 LAVAL: V M 7 00.9 15 Sof.d.'n 1 15,3 45.6 f5. 
8 45 2t Mm oui ont-porct elo malediction finale» 

BERRI 4 OOEOn 2 - LAUAL 
$T KNîS SÏECAÏMEIINf H ! .M$ CReTIC W0Q . IOUI ST-HAITIH 6 I M W 

CMEPÛRC LAUAL 2 
AOTGWfWs JulFNTiMS SOIT'EU 5I2.JSSS 

CIHE PORC BOUCHERVIllE 1 
tUrV.CANA>FW SOITif 9$ 655 5$;$ 

m n 
Système unique de STEPE0VI6I0N sur écrans géants 

Acheté/ au comptoir Ticketron du Spectrum les billets pour Le Stade 01 
' r.xJhèatre St-Oenis etc Ouvert de 9H à ?2h tous les jours 

ade Olympique Forum. 

318 ouest Ste-Càthenne ml. 861-5851 
kl Spécial vidéo a v e c 

David Bowie 

A FRANCO ZEFFIRELLI FILM 
•wr ' AnpÉcms»m >i»ras# 

L a T r a v i a t a 

Dim 
.8 mai . 
21h00 

UNE GRANgÉlS 
RÉTROSPlpPfV 
VIDÉO | W 

C H O M 98 Rock contre la Récession présente . 

P C E l i l U L l l ï L f c -

E 

Ven-Sam 
13-14 mai -
21h00 

' i ^ y ^ ' J ^ L ^ ;. * Un hommage à Bob Marley 
C ^ t u ^ r l ^ ^ ^ t

 s ' x h e u r e s d e musique'et vidéo 

musiciens sur scene 

Lun. 
•16 mai 
21h00 

. • CKOI-FM et CBS Disques présentent 

E a r t h w i n d and 
en concert sur vidéo 

" Écoutez CKOI-FM pour connaître t 

LE SPECTACLE DU MOIS 

détails. 

F ¥ u Mercredi 1er juin. 21hCX 

ec<>upe?-4er^)^et (fac-stmttet-dans LA PRESSr£Hou.s-4es irudis e t r— f 
écoutez CKOI-FM tous les LOu'rs a, l.2h'45 et I8h30 pour savoir quand et 
comment;obtenir un billel gratuit. 

LA TRAVIATA 

TERESA STRATAS ^} 
PLACIDO D O M I N G O 

CORNELL MACNEIL 
. . - . . . • » . . . . . . . . . . i . . 

JAMES LEVINE 
TARAK BEN AMMAR 

V\ RI r 11 S PI SI. . M I) ANP I MKI 1 TIP BY F R A N C O Z E F F I R E L L I 

AUNIVEtVÂL(LA//l( O œ m m m ^ 
• t«:»,(IMIIHtM» «l'IIIJ)l\«|U«ÏMI 

, SOfNDIRACK AlfUAl ON UJK11A « U l mis ANI» U f l S 

(En Dolby $ t«» ou A!e>is-Nihoo seulement) | do lby STEREO 

Version originale italienne 

et 

présentent 

LE SPECTACLE DU MOIS 

N A N E T T E W O R K M A N 

d i f f u s é A P K I A I I K K C I K . I X ^ 

(Sous-t i t res f ronçais ) 

7:05-9:25* 

le dûuphih i 
ÎEA'JS'ENHESD'SEIV..; ^ 

(Sous-t i t res a n g l a i s ) 

7:05-9:25 

P10ZA ALEXIS HIHOfi-1 

s »:A»:. *['K ITMATH I3S-4MI 

« La Magnétothèque, c'esffSïrjIBIiothèque! Elle enregistre des 
3 livres-çassettes pour les personnes aveugles et me permet de m'informer. 

de m* instruire et de me divertir. ~ 

La Magnétothèque a besoin plus que jamais de votre appui pour exister> v  

. Faites parvenif votre contribution à: 

LA MAGNÉTOTHÈQUE. 1030, rue Cherrier, suite 105 
Montreal, H2L 1H9 MU: (514) 524-6831 
(Composer sans frais) 1-800-361-0635 

• Je désire devenir membre de soutien de La Magnétothèque $5 00/année 
• Je désire soutenir financièrement La Magnétothèque 
• Je connais une personne qui ne peut lire l'imprimé ordinaire et voudrais recevoir de l'information à lui communtqujef** • 

nom prénom 

organisme (selon le cas) 

no rue . i p p 

MONTANT INCLUS $ 

REÇU POUR IMPÔT • 

LA 
MAGNÏÎTOTHfcQÏJE indicatif 

ville 
9 ' 

code postal 
téléphone 

3 ^ 
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L e p r i x d e l a L i b e r t é 1 9 8 3 à 

u n P o l o n a i s e t u n S o v i é t i q u e 

P A R I S ( A F P ) -
Le prix de la li­

berté 1983 a été décer­
né conjointement hier 
à Paris au nouvelliste 
polonais Marek No 
vpkowsM et à l'écrl 
\ ain soviétique em­

prisonne Leonide Bo-
rodlne, auteurs r e s 

pectivemenl d« 
chroniques clandesti­
nes (i'un pays en guer­
re et récit d'une épo­
que étrange. 

Décerne chaque an­

née sous le patronage 
du Pen Club français, 
le prix de la liberté 
couronne un écrivain 
étranger qui , dans 
son pays d ' o r i g i n e , 
défend la liberté de 
pensée et d 'expres­

sion là où cette liberté 
est limitée OU suppri­
mée 

Marek Nowakows-
ki, né en 1935, s'est 
imposé depuis 1957 
c o m m e auteur de 
c o u r t e s n o u v e l l e s , 

dans une oeuvre qui a 
souvent mis en scène 
des marginaux de la 
société polonaise en u-
t i l i sant l a r g e m e n t 
Parme de l'humour. 
Ses chroniques, écri­
tes depuis la procla­

mation de l 'é tat de 
siège en Pologne, sont 
sort ies clandest ine­
ment du pays. 

Emprisonné depuis 
mai 1982, Leonide Bo-
rodine, 45 ans, qui ap­
partenait à l'Union so­
ciale-chrétienne pour 
la libération du peu­
ple anéantie en 1967, 
avait déjà passé six 
ans au goulag, de 1968 
à 1974. A sa libération 
il avait fondé une pu­
blication clandestine 
d'inspiration religieu­
se, Le Recueil de Mos­
cou. 

• 

LJVEJ présente 

C l u b S o d a < 
5 2 4 0 , a v . d u Parc 
2 7 0 - 7 8 4 8 

CE SOIR: 4$ 
DEMAIN: 5$ . 

2 3 ' h O O e t 1*00 

Bil lets en vente a la porte 

E N P R I M E U R 
r- Gerard Dami ano 
présente un nouveau chapitre 
de son oeuvre erotique 

18 A N S 

a d u l t e s 

ISSÊ 
C L . » » » 

t a c 

B r o o k e W o t S h i r l e y W o o d s L t z a M o r c e a u 

RESTAURANT LA VIEILLE POSTE 
1304, a v . Greene 
(Coin de Maisonneuve) ^ -
Westmount (Québec) 931-6612 

LA FIESTA ITALIENNE 

AUTANT QUE VOUS EN VOULEZ! 

A UTANT QUE VOUS EN VOULEZ! 

SPAGHETTI ( a v e c p a i n à l 'ail) 

Tous les jeudis 

de 1 8 h a 23h 
$495 

C A S S E T T E S VIOEO A VENORE AUSSI DEUXIEME GRAND FILM 

I PICCADILLY 

B Y 
i 

S A L L E A N D R É - P A G E 

360 t*t, rw l auner (mttro Laur.er ) 

5-6-7 M A I à 2 0 h 3 0 

Etudiants: 5$ Adultes: 6$ 

ff«s«rveffoes.273-7472 i 
H U B E R T (le père ) Trodwct.on. m*M »n ict* Yvon Uliévra 

LOUIS SINCENNES $c»nogrop**. co»rum«i Dw«< Co.tonguoy 
M U M Q W « . Tofn tiv*tt 

L U C I E ( s a fille) 

MONIQUE RICHARD 
S O P H I E ( l a m . e ) 

JEANNE OSTIGUY J t — t £ r s = . • 
Hoxa *oom a rwrn* it wrttVe tfci AHo*« cvWWi Ou O.tOK. « C W 1 ie» cm du Cowto 

It mAUft dtt AHarti iftttrjowtotmfnfoiw ou Qutec 

l es Concert» Premier Lté* 
présentent 

jv le plus grand 
% batteur ou monde 

B U D D Y 

v f f l C H 

• ~W et tan o rche th* 

Les Concerts Premier Uétj 
I présentent 

voulait accrocher ses g a n t s . . . 

Mais pour sauvegarder 
son honneur, il devra 

c o m b a t t r e à n o u v e a u . . . 

cette fois il connaîtra son pl.us 

r e d o u t a b l e a d v e r s a i r e ! 

f i 

POUR 
TOUS 

DIMANCHE 5 JUIN à 20hi 
Billets: 11,50$, 14,00$, 16,00$ 

Commandes ttrleoHoniques • Visa et 
MasterCard acceptées 2 2 8 - 3 7 6 2 

n l ' l f C I K X lolonn̂ ont Mt-4211 ThèMn Sl-Ot̂ i 12b «o 21h 
®71WETW3N 

En première partie: Jeff McBride 
5 représentations 

du 12 au 15 mai 
jeudi, vendredi, dimanche à 20h 

samedi à 18h30 et 22h 
BILLETS: 12,50$ — 17,50$ — 20,00$ — 22,50$ 

EN VENTE AUX GUICHETS DE LA PDA ET AU MONTRÉAL TRUST • • 
* « PLUS CHARGE D'AGENCE 

\'*j«ni»t» un mtml.nl tir 0.7 S S 

• j ê lé f1j«r d « Ait». 

V O T R E G U I D E DES MEILLEURS 
SPECTACLES E N VILLE 

C I N E M A S U N I S 
Vente de s i è g e s du printemps

 H'*tPeam't££l£g 
\ • e i — ™ e « ™ ™ ^ • ' â H H M ^ M A D U L T E S tZSQ $ 1 5 0 

Voyez un film et économisez] 3 SEMAINES SEULEMENT*********mn... 12*0 t i o o 

jusqu'au 1 9 M A I 

C A T H E R I N E 

n w i n i i o w i r S l -SA N S \ R. \ Nl> < > N 

& PALACE 2 
698 ST CATHCRINE O 866 6991 MtGit l 

1.10. 3.10, 
5 10 ,7 .10 ,9 .10 

du LUNDI au JEUDI 
excepté P.V.M. I (Querelle) 

EKfAJfTS mon «fc V4 _ _ _ $200 
AGEDTJR K f t p i u s . . 12.00 
CHOMAS UMS 

•A .L 'HOMME ÔUf A — r -
,) > . w r t v u 
V t APOCALYPSE 

»AJtt8<. LAVAI «« TOUTIAU1 

J 

N O S T R A D A M U S 
'mm ma. I 0 Q Q 

le PARISIEN 2 

PARISIEN: t OC. 2 45. 4 30. 
6 15. 1 0 0 . *4J GREENFIELD: 
S(* 6 0 0 7i0. 9 20 LAVAL: 
SEN 6 00. 7 40 9 20 CHA­
TEAU Tro»^ 0> I 20. 4 45. 
810. Ncihato^j 3 tC. 6 35. 

. X 

v LAVAL 4 
4B0 ST-ÇATHERINC O 866-3856 CENTRE LAVAL 688-7778 

CHATEAU ? GREENFIELD PARK 3 

L'équipe la plus bizarre de i'escouode.j ̂  ^ 
[es flics les plus drôles d ' A m é r i q u e 

1 2 . 1 0 . 2.00 - f—7777 

• -

A . E K N Q N E A L X > W H U R T 

Le PARISIEN 1 
«60 ST CATHERINE O 866-3856 

f f O L L C / f 

c i r t 
t DELA 
T N N u n r 

18 WC 

Ivwîion anglaise sous-titr Pf 
enFRANÇAfid* 

n i û u t h a w k s 

K E N R O B E R T S O N 
T O N Y W E S T R O P E 

SEM. 7 . 1 0 , 9 . 1 5 

LaCi té2 
3575 AV OU PARC 8^4-9470 

S ' y v S & 84LANGEP 771-C2C< Pl C E E N ' I E L D PARK S71 -6129_ / 

Une explosion continue de rires et de farces. 
«C'hristim Cion est mon­
sieur Irois-gijjs-pjir-mi-
nute.» 

V^uthaitlFRASCESOIR 
«l'ne série de K J ^ S 
delirunt et nou­
veaux.» -RQ LLW.R 

SEM. 6.10, 
7.50, 9.30. 

ANNY DUPEREY 

r DE RETOUR 
chnsîan oon 

Créé par un homme qui swlcimit la con­
troverse, ce film sonde un monde de pas­
sion et de sexualité. 

12.30, 2 50, 5.05, 7.20, 9.35. (En olle-

mand avec tocs-titres onglet s). 

PLACE VILLE MARIE 
CINEMA 1 866-0680 

Prh 
ré 
S 5 . 0 0 

LAVAL 5 
CENTRE LAVAL 688-777E 

Le P A R I S I E N 4 nmm \ix. 7to. 4 3 0 6 : 5 s05. 

480 ST-CATMERINE C 866-3856 » 33 iAVAl UM 6 00. 7 45.9.30 

SIC NOR ET NOIR ET SIMENON' GR A M E R - D E T E R R E * 

35 MILTON 842 6053 

BERNARDGIRAUDEAU | - I n C I 

E L Y S E E , i ^ f f i l 

GREENFIEL0 PARK 2 
P I GREENFIELD PARK 671*6129 

LAVAL 3 
CENTRE LAVAL 688-7776 PLACE VERSAILLES 353-7880 RADISSON 

GREENFIELD: S£M 610. 
7.35. 8 50 LAVAL: SEM 
6.25, 7.35, 8.50. VERSAIL­
LES: SEM. 6.00,7.25.8.30 

VERSAILLES 3 

i u e r e l l e 

« N A T A S S I A | M J B 
K I N S K ! 

É EST R É E L L E M E N T 
m QUELQUE CHOSE À 

VOIR. . .» 

-BmxWiUiiwsoi PLAYBOY MAO lO/VI 

Jgg 1 .15, 3 . 1 5 , 5 . 1 5 , 

W87 CATHERINE O 937-8978 GUY 7 . 1 5 , 9.1 5. 
YORK 

ELYSEE 2 
35 MILTON 842-6053 

" 5 

S E M . 7.00, 9.10. 

S T A L L O N E 

FIRST BLOOD} 
CHÂTEAU: 12.50, 4.25, 6 15, 8.00. GREEN- ' 
FIELD: SEM. 6.15, 8.00. LAVAL: SEM. 615, 8.00 
VERSAILLES: SEM. 6.10,7.50. 

f UM> 

imnwwKi'ium n i ? T ? T r - T i ? T > 

— MBlLKHt ACTRjR DE £w 

mm» E T 
iov„ oemK J r G E N T L E M A N 

-ttuatanm » ^ O ^ ^ . Q . . , . - • 

PABS»: 12 10. 2 25. 4 40. 7.00. 
9.20 LAVAL SEM. 7.00. 9.20. VH-

48CSTCATMr*M Ô B66 3 b " S A , l i £ 5 ' [ M 7 °°- 9 1 C 

CHATEAU 1 GREENFIEL0 PARK 1 
STOENIS & BELANGER 2710209 PL GREENFIELD PARK 671-6129 

LAVAL 1 VERSAILLES 1 

le PARISIEN 3 

LAVAL'2 VERSAILLES 2 
CENTRE LAVAL 688 7776 PLACE VERSAILLES 353 7880 RADIS» 

NINO MANFRED! • ELEONORA GI0RGI ' 
1.15,3.15.5.15.7.15. f T U 

Le P A R I S I E N 5 
480 STCATMERINE O 866-3856 

Tub] 

AVENUE SEM 7.15. 
915. LOCWl 12.10, 2 05, 4 00, 600. 
7 55, 9.45 O N M A K OOUAID: 0UVER-
TUK A 7.00. DEBUTE AU OEfUSCAE, IA-
D I O A M atouts 

LaCité 1 
3575 Av pu PARC 6^4, ĝ Jgj 

U N F I L M 

D E C L A U D E cELOUCM 

lnJporc 

1 
SATURDAY 

954 STCATHEfl 'NEO 861-7437 PEEL NIGHT FEVER 

Un voyage aux limites* de l'enfer. 

|[X |rÔ0^STtP6Q 
1 H A S ( I S M>« H t O P P O I A POUR TOUS 

AVENUE Cineparc DOLLAR!) 1 IMPERIAL © 

T h e 
O u t s i d e r s 

«CLASSE ET MAGNÉTISME!» 

— LA. Ttmn 

LaCité 3 
3575 AV OU PARC 844-9470 

S E M . 6.30, 9.00. 

L o c a l H e r o 

1224 AVE GREENE 937 2747 THAHS CANADIENNE S S I 154 1447 vno B I E U R Y 288 7102 fuvà C l A R E M O N T : SEM. 6 00, 
7.50, 9.40 D O R V A L : SEM. D0RVAL 1 

M A N d E J l POUR TOUS 
W O M A N I C ihépore 

K E N T : SEM. 7.30. 9.30 LOEWS 12.00, 2.00,4 00,6.00,8.00,1000 
F A I R V I E W : SEM. 7.10,9.10. C I N E - P A R C D O L L A R D : OLMR-
TORE A 7.00, DEWTE AU CREPUSCULE. RADIO AM REQUIS 

L O E W S 4 ,© F A I R V I E W 2 
954 ST-CATHCRINE O 861 7437PEEL TRANS CAN S 52 697-8095 

•dllllltilZll] 
6100 SHERBROOKE O 489-9703 I M N S C4NA0II NNf S SS I54I447 

7.15, 905 I M P E R I A L : 
- i ^ - 12.45, 2.30, 4.15, 
LOI 6 00,7 45,9 35 

5038 SHERBROOKE O 486-0973 VENDOME 

260 A V E D O R V A L 631-8586 

CLAREMONT 

O R I G I N A L • M A G I Q U E » 

- NEW YORK riHês 

PETER RI EG EOT • DENIS LAWSON 
• FULTON MACKAY 

*nd BURT LANCASTER 

C H O C K 

N O R R I S 
DAVID 

C A R R A D I N 
KENT 1 S E M . 7.10, 9.15. 

6100 SHERBROOKE O 489-9703 

" S L O N E W O L F 
/ M c Q U A D E 

DIVERTISSANT» 

' . - Vioctar Csnby, SEW YORK TIMES 
POUR TOUS 

mm ROBERT V 
L > N I R O 

C O M E D Y ^ Y U W $ 

I ^ III I ll I Willi S E M . / 00. y 

/ ^ S T M O U W T S O U A I K 931-2477 Q 

S PALACE 1 

P A L A C E : Î . I5 , 
3.20, 5.25, 7.30, 
9.35. D O R V A L : 
SEM. 7.10,9.10. 

DORVAL 3 

«'BETRAYAL' EST 
UNE H I S T O I R E 
M Y S T É R I E U S E » 

- NEW YORK TIMkX 

PLACE VILLE MARIE 
CINEMA 2 8 6 8 - 0 6 8 9 

698 ST CATHERINE O 866-6991 McGiLu260 AVE DORVAL 831- M A X . D U G A N 
14 AKS 

H 8 MRS. 

^ *oo.j».;*),no. ^ ^ -i!zTL-
EAlVfW:S(M730.»)0CM^K0OUAlftOOV»i Jdjjj^ 

U N 
run a 7 oo. Mmn M I atfwcua. tu*o AM «ow$ 

12:30, 2:20, 
4:10, 6:00,7:50, 

698 S T CAT HE RiNf O 666 6991 IACG4L 9 . 4 3 

d> PALACE 6 

dx PALACE 5- # 1 ® 
698 ST CATHERINE O 866 6991 MCGJLL 

— F A I R V I E W 1 
TRANS CAW S 52 897-8098 I B A W CAHAOiEB»l S VS 114 144 7. 

• • LAI 

I C O M E B , 
Cinepaic DOLLARO 4 

L y O £ I L 

D U 

T I G R E 

Version Française de 

R O C K Y 

i 

., SYLVESTER STALLONE -TALIA SHIRE • BURT YOUNG • CARL WEATHERS 
BURGESS MEREDITH us le ioti • Mickey el MR.T. •• Clubber Lang 

- diièciteui île la photogiaphie Bat BUIUH A S C 
--musiciiie de BILl CQNTI • pioduit plu IRVIN WINKLER et R0BER.1 CHARiUFt-

• M ! tiMlist1 nâi SUVESIER ST At I ONE UnitedArtittB jfifflZlh 

H A c PARISIEN: 1:15, 3:15, 5:15, 7:15, 9:15, SAM. DERNIER PROGRAMME 
|1:1S. LAVAL: SAM. ET DIM. 1:10. 3:10, 5:10, 7:10. 9;10, SAM 

n r i i A IKI I DERNIER SPECTACLE 1 1 : 1 0 , SEMAINE 7:10, 9:10. GREENFIELD: SAM 
UtrAAlri ! D I M . 12:25, 2 45, A . I O . Ô 15 , 7.5O, 9 «O. SEMAINE 6 15, 7 50, 9 40 

Le P A R I S I E N 4 LAVAL 5 GREENFIELD P A R K 3 
480 STCATHERINE O 866-3856 CENTRE LAVAL 688-7776 PL GREENFIELD PARK 671*6129 

( *Vous serez «envoûté» 
par ce nouveau programme 

p r i m e u r ] f 

18ans 
Adultes 

s 

K U n r?* 
K d é s i r ^ 

1 q u i v o u s 

e m p o r t e 

U n p l a i s i r a 
r e d é c o u v r i r ! 

T u n e 
p e n s e 

q u a 

•• • • Dès DéMaW 

C.nem.j du COMPLEXE 

d e s j a r d i n s 3 | ® 
BASILAIRE 

SERVICE 
TEL. 

24H PAR 
288 3141 -PdesA 5030 RUE PAPINFAU 527 9131 JOUR 

B U D S P E N C E R 

POUR 
TOUS 

re9le enti H 

UN FILM DE 

M I C H E L E L U P 
D I S T R I B U T I O N A C T I O N F I L M 

Plus 2* film 

s t - d e n i s 2 I ® 
1590 RUE ST-DENIS 845 3222 BERRI 

l e p a r a d i s 1 
8215 RUE H0CHELAGA 354-3110 

KALLI KNOETZE - JERRY CALA 
MIKE MILLER - GEGIA 

ST-LIOHAHO 
•4tO 
LACOftOAIRI 
3J7-5001 

S T - J E R O M E 
CARREFOUR OU N0R0 STJ{R0WE « 6 - 5 ^ 4 

B e l o e i l • a

nrt s t ~ e u s t a c h c 
à Beloeil 

r e p e 
ROUTE 40.S0RTIÉ 100 581 7740 861 6641 

ROUTE 15.SORTIE 21 472-6660 879 1707 

& â - J U L I E T T E 
à Joliette 

T 

http://mtml.nl
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LE FESTIVAL DE CANNES 
S'OUVRE SAMEDI 

Un tour du monde 
en treize jours 

PARIS (AFP) — 
Avec des oeuvres 

venant des pays les 
plus d ivers , parfois 
même des antipodes, 
le 36ème festival de 
Cannes, qui s 'ouvre 
samedi et s'achèvera 
le 19 mai, va convier 
ses spectateurs à un 
v é r i t a b l e t o u r du 
monde en 13 jours. 

En 1982, le festival 
faisait la par t belle 
aux cinéastes europé­
ens, notamment alle­
m a n d s et i t a l i e n s . 
Cet te a n n é e , on ne 
c o m p t e g u è r e de 
films d 'ou t re -Rh in , 
alors que depuis de 
nombreuses années , 
ils participaient régu­
lièrement à la compé­
tition. 

La sélection italien­
ne, de son côté, paraît 
moins importante nu­
mériquement, même 
si deux de ses plus 
grands auteurs sont 
présents : Marco Fer-
reri, en compétit ion 
avec Storia di Pier a, 
et E r m a n n o O l m i , 
hors c o m p é t i t i o n , 
avec Camina, Cami-
na. Il faut ajouter à 
ces deux o e u v r e s , 
d'autre part, le très 
attendu Nostalgia qui, 
s il est signé du russe 
Andrei Ta rkosky , a 
été réalisé et produit 
en Italie. 

Mais cet te année , 
l 'Extrême Orient est 
présent en force au 
fes t iva l de C a n n e s 
avec deux oeuvres ja­
ponaises en compéti­
tion : La ballade de 
Narayana de Shohei 
et Merry Chritsmas 
Mr. Lawrence de Na-
gasa Oshima. Un film 
autral ien, The Year 

of Living Dangerous­
ly de Peter Weir. ( Un 
autre Australien, Bru­
ce Beresford partici­
pe à la compéti t ion 
pour les É ta t s -Un i s 
avec : Tender Mer­
cies. ) 

D ' a u t r e p a r t , la 
Nouvelle-Zélande fait 
son entrée en sélec­
tion officielle avec 
Utu de Geoff Murphy, 
présenté hors compé­
tition. Parmi les au­
tres films venant des 
pays lointains, il faut 
é g a l e m e n t s i g n a l e r 
Erendira réa l isé au 
Mexique par le mo-
zambicain Ruy Guer-
ra, Kharij de l'indien 
Mrinal Sen, et Equa­
teur (hors compéti­
tion), film qui, s'il est 
signé d'un artiste bien 
f r a n ç a i s — S e r g e 
Gainsbourg — n'en a 
pas moins été tourné 
au Gabon. 

Cet éclectisme s'ex­
plique, selon le délé­
gué général de la ma­
nifestation, Gilles Ja­
cob, par la difficulté 
cette année, pour la 
direction du festival, 
de t r o u v e r t an t du 
point de vue de la qua­
lité que de celui de la 
q u a n t i t é , les f i lms 
q u ' e l l e s o u h a i t a i t , 
«c'est-à-dire de très 
haut niveau »: « C'est 
pourquoi, explique-t-
il, nous avons choisi 
des films qui ne font 
partie des cinemato­
g r a p h i e s qui nous 
fournissent habituel­
lement. » 

Une fois n'est pas 
coutume : cette année 
la sélection fraçaise 
semble extrêmement 
prometteuse. Quatre 
oeuvres ont été sélec-

Décès 
du réalisateur 
japonais 
Shuji Terayana 

TOKYO (AFP) — Le réalisateur ja­
ponais Shuji Terayama est mort hier 

à Tokyo, à l'âge de 17 ans, d'une péritonite 
consécutive à une cirrhose. 

Né le 10 décembre 1933. Terayama, poè­
te, essayiste, romancier, cinéaste, avait 
fondé en 1967 un théâtre expérimental, 
Tenjo Sajiki, qu'il a dirigé jusqu'à sa 
mort. 

Son premier long métrage professionnel, 
en 1971, Jetons les livres, sortons dans la 
rue, a obtenu le grand prix du Festival du 
film d'auteur à San Remo (Italie) en 1972 
et lui valut d'être surnommé le Rimbaud 
du cinéma japonais. Il a également réalisé 
Cache-cache pastoral (1974), Le boxeur 
(1977), et Les fruits de ia passion (1981), ce 
dernier film étant la transposition d'une 
suite d'Histoire d'O dans la Chine des an­
nées 20. 

Le théâtre Tenjo Sajiki se voulait une ré­
action au réalisme, qui dominait le théâtre 
japonais depuis la fin du siècle dernier. 
Les happenings et les pièces de rue de Te­
rayama et de sa troupe leur valurent dans 
les années 60 une notoriété scandaleuse au 
Japon, qui s'est estompée dans les derniè­
res années. 

t i o n n é e s : Un été 
meurtrier de J e a n 
B e c k e r , L ' h o m m e 
blessé de Patrice Ché-
reau, La lune dans le 
caniveau de Jea-Jac-
ques Beinex et L'ar­
gent de Robert Bres­
son. C'est vers ce der­
nier que les espoirs se 
tournent pour une pa-
lem d'or que le Fran­
ce n'a pas obtenu de­
puis Un homme el une 
femme de ClaudeLe-
louch en 1966. 

C'est au États-Unis 
qu'il reviendra de fai­
re l ' ouve r tu re et la 
c l ô t u r e du f e s t iva l 
avec King of Comedy 
de Martin Scorsese, et 
War Games de John 
Badham, tandis qu'en 
compétit ion, Martin 
R i t t , a v e c Cross 
Creek, d r e s s e r a le 
portrait d'une femme 
éc r iva in a insi qu ' i l 
l'avait fait, il y a quel­
ques années avec No-
ram Rae, la petite ou­
vrière du sud. 

Finalement, le fes­
tival sera marqué cet­
te année par la forte 
présente des stars . La 
plupart des films, en 
effet, sont interprétés 
par des comédiens ou 
comédiennes presti­
gieux : Jerry Lewis, 
Robert de Niro, Gian-
Mar ia Volonté, Gé­
rard Depardieu, Da­
vid Bowie, I sabel le 
Huppert et les autres. 
Le droit au rêve est 
donc garanti... 

i l 
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PRIORITÉS DU CONSEIL RÉGIONAL POUR 1983-84 

Alléger les structures 
choisir flexibilité 

P o u r le Const ' i l 
de la santé et des 

services sociaux de la 
région de M o n t r e a l , 
Tannée qui vient scia 
celle de la «répart i ­
t ion équilibrée des 
ressources, en regard 

HUGUETTE 
ROBERGE 

des besoins prioritai­
res de la population». 
Ce qui la isse prévoi r 
d ' importants réamé­
nagements dans l e s 
d i f f é r e n t e s ressour­
ces de santé et de ser­
vices sociaux de la re 
gîon. De plus, en mo­
difiant sa p r o p r e 
structure, le Conseil 
régional e n t e n d se 
rapprocher de la p<-
pulation. 

En d é v o i l a n t l e s 
priorités du CSSSRM 
pour 1983-84, le prési­
dent du conseil d'ad­
ministration et le di­
r e c t e u r général du 
Conseil régional, M M . 
A n d r é Bélanger et 
Gérard Marcoux, ont 
précisent que les ré­
aménagements prévi­
sibles des ressources 
de la région se feront, 
autant que possible , 
au profit de structu­
res plus légères que 
les modèles d'établis­
sements . Au t r emen t 
dit. les nouveaux mo­
dè le s de s e r v i c e s à 
implanter, là où les 
besoins le justifient, 
ne se grefferont plus 
automatiquement sur 
la construction ou la 
location d'un immeu­
b l e , m a i s p o u r r o n t 

Les avocats 
en congrès 

« Et si nul n' ignorait la loi. . . » C'est 
sous ce theme que débute, ce soir, à 

Québec, le congrès 1983 du Barreau du 
Québec. Selon le président du congrès, M e 
Claude Lacroix, ce thème a été choisi lors­
que, après de mul t ip les discussions et 
consultations au sein du Barreau, il est 
clairement apparu que la prolifération des 
textes législatifs, des règlements, de* dé­
crets, des directives administratives et des 
arrêtés en conseil, provoquait des problè­
mes de plus en plus complexes , sinon car­
rément insolubles, et engendrait une in­
quiétude général isée . « Tant pour le public 
que pour l 'ensemble des avocats, il est ur­
gent, soutient Me Lacro ix , que le problème 
soit étudié et que des moyens soient trou­
vés pour qu'il redevienne réaliste de dire 
que « nul n'est censé ignorer la loi » . 

être rattachés à un é-
tablissement déjà ex­
istant. 

«Le CSSSRM s'enli-
gne vers la mise en 
place d'un réseau de 
services plutôt qu'un 
r é s e a u d ' é t a b l i s s e ­
ments. Et , du moins à 
court t e rme, il est ré­
solu à investir davan­
tage dans les effectifs 
que dans les éd i f i ces» . 

Ainsi, là où de nou­
veaux C L S C sont at­
t endus , il es t donc 
possible de vo i r appa­
raître des «modu les» 
ou points de services 
adaptés aux besoins 
des communautés lo­
cales, formules moins 
coûteuses que les éta­
b l i s sements d ' abord 
prévus. Déjà , le Con­
seil consultatif des ci­
toyens de l'ouest de 
l'Ile de Montréal , qui 
r eg roupe d e s repré ­
sentants des dix mu­
n i c i p a l i t é s c o n c e r ­
nées, a fait connaître 
son mécontentement 
devant le projet enco­
re imprécis de «struc­
tures de r e c h a n g e » 
aux trois C L S C pro­
mis dans cette partie 
du territoire. 

Dans la m ê m e opti­
que, le Conseil régio­

nal entend: 1) procé­
der à des réaménage 
ments et des réalloca­
tions qui s'imposent, 
selon lui, dans les di­
v e r s e s c a t é g o r i e s 
d ' é tab l i s sements ; 2 ) 
p r i v i l é g i e r les res ­
sources légères et al­
ternatives à l'institu-
tionalisation des jeu­
nes et des personnes 
â g é e s en p e r t e 
d 'autonomie: 3) con 
sohder le réseau des 
services dits de pre­
mière ligne: i ) adop­
ter un plan regional 
de d i spensa t ion des 
services sociaux. 

Changements au 
CSSSRM 

Désireux de se don­
ner de meilleurs ou­
tils d'analyse, d'étude 
de besoins et de choix 
m et h odologiques, I e 
Conseil régional a dé 
cidé de créer sa Di­
rection de planif ica­
tion, systèmes et mé­
thodes , l a q u e l l e lui 
pe rme t t r a de mieux 
réaliser ses objectifs 
de rat ional isat ion et 
de régionalisation. 

Et pour mieux com­
prendre les attente^ 
et les besoins des ci­
toyens, il t ransforme 
sa Direction des com­

munications en Direc­
tion de l ' information 
et des relations avec 
la p o p u l a t i o n . C e 
c h a n g e m e n t p e r m e t 
au pub l i c d ' o b t e n i r 
des r e n s e i g n e m e n t s 
généraux sur les ser­
vices de santé et les 
services sociaux de la 
région de Montréal en 
composant : 280-3675. 
D ' a u t r e p a r t , les 
plaintes sur la qualité 
des s e rv i ces dispen­
sés dans les établisse­
ments du réseau et les 
demandes de rensei­
gnements sur le rôle 
et le fonctionnement 
du service des plain­
tes, doivent être ache­
minées à ce service , 
au numéro: 286-5615. 
La direction du Cen­
t re de c o o r d i n a t i o n 
des u r g e n c e s - s a n t é 
(812 1212) veut pour 
sa part renforcer la 
qualité professionnel 
le de l 'équipe à la ré­
ception et à l 'évalua­
tion des a p p e l s . Kt 
a m é l i o r e r la qua l i té 
du t ranspor t ambu­
lancier, en garantis­
sant ia bonne condi­
tion des véhicules et 
en organisant le per­
f ec t ion ne m en t des 
proposés d 'ambulan­
ces. 

L ALLURE (m MEIANÇON 

L U C I E N M E L A N Ç O N 

' .MODI I A ( ON< O K I ) ! L.IAVAI (>(>l 8800 

L'ORDINATEUR À L'ÉCOLE 

D'abord, que 
se passe-t-il à 
l'université? 

C'est en examinant d'abord ce qui se 
passe à l 'université que le Conseil supé­

rieur de l 'Education âinorce une réflexion en 
profondeur sur l ' informatique et la télémati­
que au Québec. C'est que l 'enseignement supé­
rieur a déjà développé une expertise dans ce 
domaine des nouvelles technologies et a une in­
fluence certaine sur la formation de forma­
teur. 

MARIANE FAVREAU  

L'analyse effectuée par la commission de 
l 'enseignement supérieur du CSE que préside 
M . Michel Chokron. n'est finalement «ni apoca­
lyptique, ni paradisiaque» malgré qu'on ait be­
soin d'un bon coup d 'accélérateur du côté des 
technologies nouvelles. Aussi, le CSE appelle-t-
il à une prise de conscience sérieuse si on ne 
veut pas être rélégué un jour dans une «société 
des arcades» , ou l'on est p rog rammé par ia 
machine sans savoir la p rogrammer . 

Déjà des facultés et des p rogrammes utili­
sent largement l ' informatique, que ce soit en 
médecine, en génie, en terminologie. Mais la 
nouvelle génération d'étudiants, familiarisés 
jeunes avec l ' informatique, voudront aller en-
core plus loin. 

Par ailleurs, l ' informatique e l le -même est un 
champ d'études important en tant que science 
de l 'ordinateur. On forme dans ces program­
mes des ingénieurs, des concepteurs, des ana­
lystes, etc. Enfin, le rapport entre l ' informati­
que et l'éducation est encore un chantier ouvert 
aux sciences de l 'éducation. 

Les recommandations du CSE s'articulent 
autour de trois grands thèmes: les politiques 
de développement, les politiques de diffusion et 
les politiques de rat t rapage. Sous le premier 
theme, le CSE recommande: 

• que les universités se dotent de politiques 
do programmes en fonction de l 'intégration de 
l ' informatiwue aux divers champs disciplinai­
res: 

• qu'elles s'a>socient avec le monde du tra­
vail (patronat et syndicat) afin de définir les 
qualifications maintenant requises par les pos­
tes de travail en technologie de l ' information; 

• que la recherche universitaire pour la pro­
duction de logiciels soit considérée c o m m e un 
domaine prioritaire et soit reconnue au m ê m e 
titre qu'une publication. 

Au chapitre des politiques de diffusion, le 
Conseil invite le universités à favoriser les 
échanges d' information entre elles afin de ra­
tionaliser ia production de banques de données 
et d'en assurer l 'accès tant aux profs qu'au pu­
blic. Qu'elles favorisent l 'échange de logiciels 
entre elles Enfin, qu'elles consolident un ré­
seau de communication électronique leur per­
mettant l 'accès aux différentes banques de 
données et la transmission d' informations. 

Quant aux politiques de rattrapage, elle de­
vraient toucher tant les professeurs que la 
main d 'oeuvre. Ainsi, les universités devraient 
faire des efforts pour fournir à leurs profs les 
possibilités de perfectionnement requis tant 
pour l 'eff icacité pédagogique que pour l'adap­
tation de la formation dispensée. 

Elles devraient éga lement définir des pro 
g r a m m e s conséquents pour répondre aux be­
soins d'adaptation de la main-d'oeuvre aux 
technologies nouvelles et ce. en conformité 
avec leur rôle fondamental d'enseignement et 
de recherche. 

Enfin, le CSE demande au ministère de 
l 'Education de préciser les orientations qu'il 
entend prendre dans les applications pédagogi­
ques de l 'ordinateur. Il l ' invite à s'associer à 
cette fin aux facultés des sciences d'éducation. 

Enfin, M . Chokron indique que tout ceci de­
vrait se faire sans trop compter sur des inter­
ventions extérieures, sans attendre de finance­
ment supplémentaire mais surtout en réamé­
nageant des priorités. 

En pot de 15.2 c m (6") 

5.99 

fav tO rabais! 
Peinture Duramark 
pour plancher 
Peinture à l'huile d'intérieur et 
d'extérieur, pour plancher. Rouge 
ou gris. 

Format 4L 
La Baie, ord. 21.99 

Format IL 
La Baie, ord. 8.49 

À pouces verts 
fanatiques-
plantes vertes 
économiques! 
Assortiment varié comprenant marginata, berv 
jamina, yucca et caoutchouc. Venez faire votre 
choix! Achats en magasin seulement, pour les 
plantes. 

En pot de 25.4 c m (ÎO") 

13.99 ch. 

6.99 
Et pour les disposer en b e a u t é -

Paniers cache-pots, 

25.4 c m (10") W B T 7 C h . 
Petites tables à dessus en marbre 30.4 c m dbm. 
et 59.6 c m de haut. 

(12 et 2 3 V ) 23 9 9 h 
Porte-plante en bois aspect noyer avec dessus en 
chlorure de polyvinyle aspect cuir. Approx. 70 c m 
(27V2") de haut. 

17.99 ch. 

30% de rabais! 
Tout le papier peint sur commande spéciale. 
Achats en magasin seulement. 

Commandes téléphoniques: 842-6261, sauf avis contraire. 
Quincaillerie, rayon 786. Pas à Place Laurier. En vigueur jusqu'au 14 mai. 

4*- - r -
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CPG 
Autres taux et termes 
disponibles 30 jours à 5 ans 

taux »u|0t à chanqemonl 

institution Inscris A ta Req»o de 
• Assurance» dépôts du Quebec 

le trust â la 
mesure de chacun 

» f TMUST O r l A f l A N O U r O r . P A n O N E 

Les transactions peuvent se faire par téléphone 

1253 ave McG;« CoWege 
Metro McGiH 

Centre Commercial 
Plact? Roscmôro 

6633 est. ruo Sherbrooke 
Metro Langeker 

(514)878-3351 (514) 437-0710 (514)253-1720 

2 ANS 
payé annuellement 

SANS FRAIS/MINIMUM 500$ 

AVEC LA FERMETURE DE LA RAFFINERIE DE PETRO CANADA 

Le Québec risque fort de devenir un 
importateur de produits pétroliers 

Si la capacité de 
raffinage de pé­

trole brut en 1983 au 
Québec peut satisfai-

Les vendredis soirs, 
profitez du spécial 

"Spaghetti à volonté" 
à La Chaumine 

de la Baie! 

Autant que vous en voulez 
de notre délicieux spaghetti 

servi avec sauce à la viande, 
salade, pain à l'ail et thé 

ou caté! 

2.99 par personne 

De 16h30 à 19h30, les ven­
dredis soirs au restaurant 
La Chaumine de la Baie. 

L'événement Une foule d'activités qui vous 
intéresseront à coup sûr... 

venez faire un tour! 

à la Baie! 

re sans difficulté sa 
propre demande de 
consommation quoti­
dienne, Tan prochain 
la province pourrait 
se voir contraint d'im­
porter des produits fi­
nis pour combler cet­
te demande. Et le 
Québec passerai t 
alors véritablement 
dans le camp des im­
portateurs nets de 
produits pétroliers, 
au lieu de celui des 
exportateurs. 

U S A 
BINSSE  

C'est du moins la 
crainte qu'exprime le 
Syndicat des travail­
leurs de l'énergie et 
de la chimie (FTQ) 
depuis l'annonce de la 
fermeture, retardée 
de deux mois au 1er 
juillet prochain « pour 
des raisons logisti­
ques», de la raffine­
rie de BP Canada à 
Montréal-Est, main­
tenant propriété de 
Petro Canada. Cette 
fermeture, qui con­
damne au chômage 
147 travailleurs, a été 
confirmé par Petro 
Canada en mars der­
nier. Les mises à pied 
débuteront le 5 juillet 
prochain pour se ter­
miner le 15 août. 

Deux représentants 

du comité d'informa­
tion du syndicat ont 
expliqué à LA PRES­
S E que cette fermetu­
re ferait partie d'un 
plan de développe­
ment qui aboutirait à 
é l iminer Montréal 
c o m m e important 
centre de raffinage 
au pays, au profit de 
l'Ontario. Ils soutien­
nent que depuis que 
Petro Canada a ache­
té BP en janvier der­
nier, Petro Canada 
exporte ses produits 
finis de l'Ontario vers 
Montréal. 

Cette affirmation 
est dément ie par 
P ie r re Dupuis , le 
vice-président princi­
pal responsable de la 
région de l'Est pour 
Petro Canada. Con­
scient du drame qui 
vivent les employés et 
compréhensif quant à 
la bataille qu'ils mè­
nent pour sauver 
leurs emplois, M. Du­
puis est catégorique. 
Il est faux de dire que 
Petro Canada impor­
te des produits finis 
de l 'Ontario. « C'est 
plutôt le contraire.» 
Quant à la baisse de 
la demande, Petro-
Canada prévoit que 
cette tendance conti­
nuera jusqu'à la fin 
de la décennie. 

Pas dramatique 
Après vérification. 

s'il est vrai qu'effecti­
vement la province 
pourrait connaî t re 
des difficultés à ren­
contrer sa demande 
en 1984, la situation ne 
sera peut-être pas si 
d ramat ique . Plu­
sieurs facteurs doi­
vent être considérés, 
mais tout semble indi­
quer que la grande 
majorité de la deman­
de quotidienne sera 
raffinée au Québec. 

Selon les chiffres 
obtenus par LA 
P R E S S E , la demande 
au Québec en 1983 
sera de l'ordre d'envi­
ron 354 000 barils par 
jour, une baisse d'en­
viron trois p. cent par 
rapport à l'an der­
nier. La capacité de 
production, si les raf­
fineries produisent à 
80 p. cent, est de quel­
que 360 000 barils par 
jour. En 1984, avec la 
fermeture d'Esso à la 
fin de l'année, la ca­
pacité de production 
quotidienne ne serait 
alors qu'approximati-
vement 296 000 barils. 
La demande baisse­
rait légèrement et, se­
lon certains, se situe­
rait aux alentours de 
350 000 bari ls par 
jour. D'où un manque 
d'approvisionnement 
d'environ 50 000 barils 
par jour. La tendance 
à la baisse de la de-

Sac Cooper 
En vinyle solide. Bretelle rembourrée et 
poignée. Poche â balles en bas. 

La Baie, 
ord. 27.98 22 29 

ch. 

Balles de golf orange 
Hot Streak 
par Spalding 
Paquet de 3 balles. 

La Baie, 
ord. 4.69 69 

le pqt 

Jeu de 11 bâtons Northwestern 
pour hommes droitiers 
Un excellent achat pour le golfeur novice! À la fine pointe de la 
technologie: les nouveaux bois en métal! Tabn semelle, bout, 
face et douille coulés, favorisant plus de précision dans le tir. 
Comprend les bois nos i, 3 et 5; fers nos 3 à 9 p|US cocheur d'allée. 

89 
Tens. 

La Baie. ord. 209.98 167 

Commandes téléphoniques : 842-6261. 
Pas â Chicoutimi, Rimouski, ni â Ri vièreduLoup. 

Articles de sport, rayon 740. En vigueur jusqu'au 14 mai. 

mande pourrait être 
plus forte. Dans un tel 
cas , la capacité de 
production pourrait 
alors suffire à la de­
mande. 

La question est de 
savoir qui du Québec 
ou de l'Ontario, com­
blera le manque le 
cas échéant ? C'est 
précisément cette in­
connue qui inquiète le 
syndicat. Il affirme 
qu'en tenant compte 
des fermetures déjà 
annoncées des raffi­
neries montréalaises 
de Texaco et d'Esso, 
ainsi que celle de BP, 
le Québec ne sera plus 
auto-suffisant en 1984. 
D'où la nécess i té 
d'importer des pro­
duits finis. Revire­
ment que le syndicat 
juge inacceptable 
pour le Québec. 

Pertes d'emplois 
Par ailleurs, le syn­

dicat, conscient qu'il 
y a peu de chances 
que Petro Canada re­
vienne sur sa décision 
de fermer la raffine­
rie de Ville d'Anjou, 
décision déjà prise 
par B P lors de la 
transaction, demande 
à Petro Canada d'in­
tégrer les employés 
qui restent à son ré­
seau. Au moment de 
l'annonce de la fer­
meture, d'abord pré­
vue pour le 1er mai 
prochain, B P comp­
tait 292 employés à la 
raffinerie, dont 220 
oerdaient leur em­
ploi. Depuis, certains 
Dnt quitté et il ne reste 
que 147 employés. 

Même si au mo­
ment de la transac­
tion avec Petro Cana­
da le président de BP, 
H. W. D. Hanbidge, 
soutenait que la majo­
rité des employés en 
Ontario et au Québec 
serait transférée à 
Petro Canada, la posi­
tion de Petro Canada 
ne laisse pas grand 
espoir à ce chapitre. 
Tout au plus, Petro 
Canada « essayera » 
d'en intégrer un cer­
tain nombre dans son 
réseau. Par contre, 
pour alléger le sort 
des travailleurs les 
plus âgés, la compa­
gnie offre aux em­
ployés de la raffinerie 
un programme de 
préretraite plus allé­
chant que les modali­
tés de départ négo­
ciées avec BP . Selon 
M. Dupuis, environ 40 
ou 50 personnes pour­
ront en profiter. 

Pour les autres , 
dans le cadre de l'en 
tente négociée avec 
BP, ils bénéficieront 
de deux semaines de 
salaire par année de 
service. Un montant 
additionnel est offert 
à ceux ayant 50 ans et 
plus. Un programme 
de pré-retraite est 
aussi offert aux tra­
vailleurs de 55 ans et 
plus. En moyenne, les 
travailleurs quitte­
ront avec une paye de 
séparation d'environ 
$8 000 à $10 OOt). Ceux 
ayant 23 ans de 
service partiront une 
somme d'environ $30 
000. 

1 

La CEQ veut 
le départ 
de Laurin 

Q U É B E C ( P C ) — Pour sauver l'éduca­
tion au Québec, il est souhaitable que le 

ministre Camille Laurin parte, affirme le 
président de la Commission des enseignants 
des commissions scolaires ( C E Q ) , M . Robert 
Bisaillon. 

« À cause de son entêtement, le ministre Lau­
rin est en train de se mettre la population à dos 
et de compromettre l'avenir de l'école a dé­
claré hier M. Bisaillon, au cours d'une confé­
rence de presse qu'il avait convoqué à Québec 
pour livrer un premier bilan de la dernière ron­
de de négociation avec le gouvernement. 

Selon lui, il faudrait également déhiérarchi­
ser le ministère de l'Éducation, où l'on retrou­
ve beaucoup trop de sous-ministres comme 
interlocuteurs ou intervenants. 

« Il est préférable, pour l'avenir de l'école 
publique au Québec, a-t-il dit, qu'interviennent 
désormais au nom du ministère de l'Éducation 
des personnes responsables, plus modestes 
dans leurs ambitions, et plus soucieuses de con­
fronter leurs politiques — sans complaisance, 
mais sans arrogance — avec les véritables ar­
tisans de l'éducation et les organisations syndi­
cales qui les représentent ». 

En liberté surveillée 
M. Bisaillon ajoute que le dialogue entre les en­
seignants et le ministère de l'Éducation ne 
pourra être rétabli qu'après le retrait de la loi 
111. 

Pour lui, cette loi fait des enseignants des 
prisonniers en liberté surveillée par les princi­
paux d'école pendant les trois prochaines an­
nées. 

Le président de la CECS s'en est pris aussi et 
surtout au projet de restructuration scolaire du 
ministre Laurin, qui n'aurait aucun fondement 
dans la réalité. 

Cette dernière ronde de négociation, ou ce 
semblant de négociation comme le dit la CEQ, 
a amené des reculs importants pour les mem-. 
bres ; mais elle a quand même permis de déve­
lopper de nouvelles solidarités et d'arracher 
quelques gains par rapport aux décrets. 

Parmi ces gains, M. Bisaillon note qu'au cha­
pitre de la sécurité d'emploi, « nous avons sau­
vé quelque 3 000 emplois cette année et 2 300 en 
moyenne par année pour la durée de la conven­
tion collective. » 

Les modifications apportées au décret par la 
proposition Désilets réduisent en effet de 3 014 
le nombre d'enseignants que les commissions 
scolaires pourront conserver en disponibilité le 
15 octobre prochain. 

Pour l'an prochain, ces enseignants en dispo­
nibilité recevront 100 p. cent de leur traitement 
régulier, plutôt que 80 p. cent comme le voulait 
la proposition gouvernementale de départ. 

Règlement possible 
À ce sujet, le comité paritaire constitué pour 
étudier les mesures de résorbtion a commencé 
à siéger hier. 

M. Bisaillon a fait savoir que ce comité pa­
tronal-syndical disposait d'un budget de $15 
millions. 

Il s'agit de mettre de l'avant différentes me­
sures, comme la pré-retraite, la prise de con­
gés sabbatiques, etc., afin d'éliminer du réseau 
le surplus d'enseignants. 

M. Bisaillon a soutenu qu'il aurait été possi­
ble pour le gouvernement, à condition d'y met­
tre la volonté politique nécessaire, d'en arriver 
à un règlement négocié avec la CEQ. 

Il affirme en effet qu'il ne subsiste mainte­
nant qu'un écart de $50 millions entre le décret 
amendé par le rapport Désilets et les deman­
des syndicales. 

Selon lui, les crédits déposés en mars démon­
trent que le gouvernement avait la marge de 
manoeuvre suffisante. ^ } 
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Minorités frai 
augmente av 

OTTAWA- Selon 
un sondage con­

troversé sur la situa­
tion des minorités dé­
voilé hier à Ot tawa 
les francophones hors 
Québec s'assimilent 
davantage lorsqu'ils 
S'instruisent ft senri-

GILLES PAQUIN 
de notre bureau d'Ottawa 

(hissent. Parmi ceux 
qui ont plus de 13 ans 
dé scolarité, 17 p. cent 
ont déjà adopte l'an­
glais et la moitié des 
Familles gagnant plus 
de $35,000 par année 
ont fait de même. 

Le tableau n ' e s t 
guère plus encoura­
geant lorsqu'on mesu­
re le degré d'anglici-
Sation de l'ensemble 
des groupes minori­
t a i r e s hors Quebei 
p u i s q u e plus de 30 
pour cent confirment 
que l'anglais est deve­
nu leur langue d'usa­
ge. Les statistiques du 
dernier recensement 
avaient relevé cette 
tendance des 1981. 

L'étude de $600,000 
r é a l i s é e pa r CHOP 
Pan dernier à la de­
mande du Secrétariat 
d'Etat visait à connaî­
tre les attitudes, les 
comportements et les 
besoins des minorités. 
Près de -.000 person­
nes ont été intervie­
wées dans tontes les 
provinces, soit 422 an­
glophones au Québec 
et 1,417 francophones 
hor s Québec. L e s 
deux tiers des anglo 
phones interrogés se 
déclarent mécontents 
des services offerts 
p a r leur gouverne­
ment alors qu'un peu 
plus de «francopho­
nes» hors Québec s», 
disent sa t i s f a i t s de 
leur situation. 

Ces chiffres ont ce­
pendant été contestés 
par la présidente de 
la F é d é r a t i o n des 
f r a n c o p h o n e s hors 
Québec, Mme Jeanni-

ne Seguin, a l'issue de 
la conférence de pres­
se du d irecteur de 
C H O P . Yvan Corbeil, 
et du Secréta ire 
d'Etat Serge .loyal. 

Pour Mme Séguin, 
il faut p r end re ces 
c h i f f r e s avec une 
grand»4 reserve puis 
que CHOP a incorpo­
ré 39 pour cent de 
«francogènes», c'est-
à-dire des francopho­
nes assimiles, à son 
échantillonnage hors 
Québec et que cela 
peut fausser certains 
résultats. 

«Nous n'étions pas 
d 'accord à ce que 
CROP Intègre les 
francogènes aux fran­
cophones hors Québec 
dit-elle, c'est une la­
cune. Nous aur ions 
préféré que l'on pose 
les q u esti o n s aux 
seuls m i n o r i t a i r e s 
parlant français.» 

Nouveau 
spécimen 

in terrogé à plu 
sieurs reprises a ce 
sujet . M. Corbeil a 
sou t enu que son 
sondage n 'é ta i t pas 
«biaisé» pour autant 
et que même si ces 
francogènes étaient 
anglicisés il avait eu 
raison d'agir comme 
il l'a fait. La question 
de l 'assimilation est 
fort complexe a t-il 
expliqué et pas néces­
sairement irréversi­
ble. 

La majorité des ces 
francogènes se disent 
toujours attachés à la 
culture française et 
pourraient bien fait" 
la demarche contrai­
re si on leur donnait 
les moyens soutient-
il. Il n 'a cependant 
donne aucun exemple 
de mouvement impor­
tant en ce sens chez 
les groupes minoritai­
res. 

Pour déterminer le 
degré d'assimilation 

Un anglophone 
sur cinq voudrait 
quitter le Québec 

OTTAWA Selon un sondage CROP ef­
fectué l'été dernier pour le compte du 

Secrétariat d'Etat un anglophone sur cinq 
croit qu'il aura quitté le Québec d'ici cinq 
ans. Des J22 anglo-québécois interrogés 
par les sondeurs une proportion identique 
a aussi indiqué qu'elle était unilingue. 

Lors d'une conférence de presse à Otta­
wa hier le directeur de l'enquête M. Yvan 
Corbeil et le ministre Serge Joyal ont atté­
nué la chose en expliquant qu'il n'allaient 
pas nécessairement quitter le Québec pour 
autant. Une forte proportion juge tout de 
même que la situation de l'anglais comme 
langue de travail n'a pas changé. 

Il est manifeste que les anglophones pro­
fitaient de l'occasion pour exprimer leur 
mécontentement face au gouvernement du 
Québec et à leur récente prise de conscien­
ce de leur statut de minoritaire. 

Les trois-quart d'entre eux se disent 
d'ailleurs insatisfaits des services donnés 
par le Québec alors qu'ils sont générale­
ment d'avis contraire en ce qui a trait aux 
autres services publics et privés offerts en 
anglais. 

Selon l'étude, ils ont l'impression que les 
francophones se sentent supérieurs à eux 
dans îe domaine du travail et plus du tiers 
entretiennent même un sentiment d'infé­
riorité à ce propos. 

Ils sont en général assez pessimistes 
face à leur avenir collectif et présagent de 
sombres perspectives pour les jeunes an­
glophones de même qu'une réduction des 
possibilités d'étudier en anglais. 

Huit anglophones sur dix estiment que le 
pouvoir économique et politique des anglo­
phones a diminué au Québec depuis cinq 
ans. 

Pas de chaîne 
humaine autour 
du Parlement 
mm OTTAWA (PC) - Le solliciteur général, 
™ M. Robert Kaplan, appuyant la décision 
de la GRC. a réfusé aux organisateurs de la 
marche pour la paix a l'occasion de la fête des 
mères, le droit de former une chaîne humaine 
autour du Parlement. 

La GRC avait rejeté la demande, la semaine 
dernière, estimant qu'il leur serait impossible 
de contrôler les allées et venues dans les édifi­
ces si une chaîne était formée. 

Un porte-parole de la GRC a déclaré qu'accé­
der à une telle demande ferait obstacle au rè­
glement et créerait un précédent pour les au­
tres manifestations. 

Mlle Deb Ellis a indiqué, au nom des organi­
sateurs d'Ottawa, de Toronto, de Kingston et 
de Montréal, que tous étaient désappointés de 
la décision de M. Kaplan, mais que la marche 
aurait lieu dimanche tel que prévu. Les respon­
sables de cette manifestation ont obtenu leur 
permis en début d'avril. 

Deb Ellis a souligné que la chaîne humaine 
avait pour but d'appuyer les 10,000 femmes qui 
ont entouré la base militaire Greenham, en An­
gleterre, pour protester contre le déploiement 
des missiles Cruise. 

« Nous voulons souligner qu'il s'agit d'une 
journée pour la paix et non seulement une oc­
casion d'offrir aux mères des fleurs et des bon­
bons », a déclaré Mlle Ellis. «Nous voulons 
rtipus prononeeepen faveur d'un monde sans 
guerre », a-t-ell£-ajouté. 

ph l'assimilation 
rec le degré de scolarité 

des groupes minori­
t a i r e s . S t a t i s t i ques 
Canada u t i l i se une 
méthode qui semble 
moins subjective que 
CROP et qui esl d'ail­
leurs adoptée par les 
démographes. Lors 
du recensement , on 
d e m a n d e aux ci-
tovens d' identif ier 
leur langue maternel­
le pour ensuite dire 
quelle est leur langue 
d'usage. La différen­
ce révèle le nombre 
de transfert linguisti­
que. 

Le Secré ta ire 
d ' E t a t Se rge Joya l 
s 'est montre d'accord 
avec le raisonnement 
de M. Corbeil et a in­
diqué que la récupé­
ration de ces franco­
gènes deviendrait une 
priorité de son minis 
te re. 

Cette déc la ra t ion a 
soulevé l'inquiétude 
de Mme Séguin qui 
juge plus important 
de donner d'abord 
aux francophones les 
moyens de s e prému­
nir contre l'assimila­
tion. 

Elle a également 
noté que l'apparente 
satisfaction des mino­
r i t é s f r a n c o p h o n e s 
face à renseignement 
qui leur offert dans 
les provinces anglo­
phones pouvait s'ex­
pliquer par le manque 
d'information a ce su­
jet. «En education on 

ne m a n q u e pas ce 
qu'on a jamais con 
nu-, a lance Mme Se­
guin. 

La Fédération des 
francophones hors 
Québec croit tout de 

même que ce sondage 
sur les aspirations des 
minor i t és conf i rme 
l'urgence et la néces­
sité d'une approche 
globale de développe­
ment de leurs com-

munautés. Elle t ra­
vaillera d'ailleurs en 
collaboration avec le 
Secrétar ia t d 'Eta t à 
l ' é l abo ra t i on d 'une 
stratégie de develop 
pern en t. 

DÉMOHSTRÂ TIOH CHEZ 

Bushnell 
Démonstrations 

Le vendredi 6 mai uhoo à 20h3o 
Le samedi 7 mai ioh3(m6ii30 
Nous vous offrons les plus récents 
modèles de jumelles. 

Les nouveaux modèles 

« I N S T A - F O C U S » 

Les modèles 

« S P O R T V I E W » 
PRIX SPECIAUX 

EN MAGASIN 
GRAND CHOIX 
DE TÉLESCOPES 
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526-2533 

Maison établie depuis 7920 

Vente - Location - Réparation 


